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M
ême si l’actualité des saisons est 
en ce moment éclipsée par celle 
des hommes, le printemps n’en 
fait pas moins son retour, chanté 
chaque matin par les oiseaux 
sortis de leur torpeur hivernale. 
Partout, bourgeons et fleurs 

apparaissent, annonciateurs de renouveau.  
Cette année, le dossier de notre hors-série est 
consacré à un phénomène dont se soucient de 
plus en plus de jardiniers: le réchauffement 
climatique. Car ses effets commencent à se faire 
sentir partout, y compris dans les potagers. 
Températures en hausse, raréfaction de l’eau, 
nouveaux aléas météorologiques… des 
changements synonymes de défis, mais aussi 
d’opportunités inédites. 
Nous avons interrogé plusieurs experts, dont  
le paysagiste français Pierre Nessmann, qui  
vient de publier un livre sur le sujet et qui 

partage avec nous ses conseils avisés. 
Avec de la préparation, il est tout à 
fait possible de tirer parti du 
réchauffement, comme vous le 
découvrirez au fil de ces pages.  

Nous vous souhaitons une  
bonne lecture et surtout, une 
très belle saison de jardinage!

 Alexander Zelenka,  
rédacteur en chef n
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Depuis 2017, un collectif dynamique a re-
donné vie à une petite parcelle de verdure 
au centre-ville de Vevey (VD). Cette année, 
le jardin fait une mue complète. Au cœur 
du quartier Plan-Dessus, en périphérie 
d’une aire de jeux très fréquentée, la place 
Robin abrite en effet un petit espace vert 
permacole et participatif, qui se veut un 
lieu de rencontres, créateur de liens entre 
la population et l’environnement. Ce pro-
jet, mené par l’association Permaculture 
Riviera, a aussi pour objectif de contribuer 
à la transition écologique et sociale du 
quartier Plan-Dessus, incluant notamment 
un système de compostage. Courant mars, 
la construction de zones de culture et la 
plantation d’une haie arbustive indigène 
seront finalisées. Outre les activités pota-
gères qui s’ensuivront, des ateliers pédago-
giques et pratiques de sensibilisation ainsi 
que des animations et des discussions y 
seront organisés au fil des saisons. 
www.permacultureriviera.ch/jardin-robin

AU MENU  
DES ABEILLES 
Menée par l’Institut fédéral suisse de 
recherche sur la forêt, la neige et le 
paysage WSL, une équipe internationale a 
étudié l’alimentation et la survie des abeilles sauvages en ville. Les scientifiques 
ont installé des hôtels à insectes dans 80 espaces verts publics répartis dans cinq 
villes européennes, dont Zurich. À la fin de l’été, ils ont déterminé de quels 
végétaux provenait le pollen restant dans les nids. «Le pissenlit et le trèfle ont 
peu, voire pas du tout contribué au régime des abeilles étudiées. En revanche, les 
espèces ligneuses et ornementales, tel le sophora du Japon, se sont avérées une 
ressource prisée, a indiqué le WSL. Cela montre que pour sauvegarder les 
abeilles solitaires, des forêts urbaines diversifiées devraient être encouragées.»  
www.wsl.ch 

UN JARDIN CITADIN 
QUI CRÉE DU LIEN

UNIES FACE AUX LAURELLES
Afin de promouvoir la biodiversité dans l’espace bâti, l’Alliance 
vaudoise pour la nature et la division Biodiversité et Paysage de la 
Direction générale de l’environnement ont lancé un appel à projets 
aux communes du canton pour venir à bout des lauriers-cerises. Leur 
croissance rapide et leur fort potentiel occultant font que ces laurelles 
sont encore souvent plantées dans les jardins et bordures, ce qui 
rend la lutte contre cette invasive exotique d’autant plus complexe. 
L’action soutient ainsi financièrement l’arrachage des «Prunus 
laurocerasus» sous forme de haie de tous les terrains communaux 
vaudois et chez les particuliers intéressés, ainsi que le remplacement 
par des espèces indigènes.  
www.avpn.ch
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Si chaque printemps est marqué par le retour des hirondelles, il 
l’est aussi par un rendez-vous très apprécié des ornithologues 
amateurs: l’action «Oiseaux de nos jardins». Organisée par 
BirdLife Suisse, elle invite les particuliers, les familles et les 
écoliers à observer et compter, pendant une heure, les passe-
reaux et autres volatiles dans leur terrain, sur leur balcon ou 
dans un parc. L’an dernier, plus de 4500 personnes avaient par-
ticipé à l’opération, signalant finalement 136 242 oiseaux de 
163 espèces. La plus répandue? Le moineau domestique, suivi 
par le merle, la corneille noire, la mésange charbonnière et la 
pie bavarde. Mais au fil des éditions, le constat que la grande 
majorité des espèces sont de moins en moins visibles dans les 
jardins se confirme malheureusement. D’où l’importance d’y 
planter des arbres et arbustes indigènes, de favoriser les prai-
ries fleuries et d’aménager de petites structures comme des tas 
de branches ou des murs en pierre sèche ainsi que des points 
d’eau. La prochaine action aura lieu du 4 au 8 mai.  
www.birdlife.ch

À VOS JUMELLES POUR 
OBSERVER LES OISEAUX

UNE POMME EN VEDETTE
Fructus, l’association pour la sauvegarde du patrimoine 
fruitier, a nommé variété suisse de l’année 2022 une 
pomme du canton de Saint-Gall. Connue depuis deux 
siècles, la beeriapfel de Niederhelfenschwil doit son nom 
à sa couleur, «Beeri» signifiant «baie rouge» dans le 
dialecte de la région. La santé des arbres – peu sensibles 
aux maladies fongiques –, la qualité fruitière ainsi que 
du jus ont contribué à sa sauvegarde. Grâce à plusieurs 
initiatives, cette variété est en train de reconquérir les 
vergers. Depuis quelques années, des pommiers 
beeriapfel certifiés sont en vente dans plusieurs 
pépinières helvétiques. Et Fructus a organisé, en 
partenariat avec la commune de Niederhelfenschwil,  
la transformation et la commercialisation locales de ces 
fruits. De cette coopération résulte un cidre doux 
monovariétal, disponible dans les magasins du village.  
www.fructus.ch

JUBILÉ PAYSAGER
Créée il y a 50 ans en Suisse, la formation en architecture du paysage doit beaucoup à un 
personnage qu’elle met cette année à l’honneur: Walter Brugger (1924-2002). À l’origine de 
la filière mise en place en 1971 au sein de l’École d’horticulture de Châtelaine (l’une des 
ancêtres d’HEPIA), il a été le premier architecte paysagiste à ouvrir un bureau indépendant  
à Genève et a marqué les espaces publics et privés de son époque. On lui doit notamment la 
Cité du Lignon (photo), l’Organisation mondiale de la santé, l’autoroute Lausanne-Genève 
avant l’Expo 64 ou encore les terrasses des Hôpitaux universitaires de Genève et l’arborétum 
d’Aubonne (VD). Pour célébrer ce jubilé, des professionnels du patrimoine et des jardins 
proposeront, tous les dimanches du mois de mai, des visites de plusieurs des sites conçus par 
Walter Brugger.  
www.hesge.ch/hepia



Le changement climatique n’épargne pas la Suisse, et 
ses effets commencent à se faire sentir, dans les potagers 
comme ailleurs. Températures en hausse, raréfaction de 

l’eau, nouveaux phénomènes météorologiques, cette 
évolution entraîne aussi bien de nouveaux défis que des 

opportunités inédites pour les jardiniers.

ÇA CHAUFFE  
AU JARDIN
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Q
ue vous soyez jardinier ou 
non, les stigmates du  
réchauffement climatique 
sur la flore ne vous auront 
pas échappé. Ces der-
nières années, les jardins 
d’Europe connaissent des 

épisodes caniculaires plus fréquents, des 
températures moyennes toujours plus éle-
vées et une raréfaction de l’eau disponible, 
affectant durablement les végétaux. Com-
ment faire pour s’adapter à ces nouveaux 
paramètres, tout en conservant une parcelle 
esthétique et accueillante au quotidien? 
Diplômé de l’école d’horticulture de Lullier 
(GE) et rédacteur en chef adjoint du maga-
zine Rustica, Pierre Nessmann aborde cette 
question dans un récent ouvrage pratique.

Quand avez-vous commencé à voir l’im-
pact de la crise climatique au jardin?
Il y a vingt ans, je remarquais déjà que la 
végétation était de plus en plus précoce. Les 
bulbes à floraison printanière pointaient le 
bout de leur nez dès le mois de décembre, 
les bourgeons des rosiers débourraient en 
janvier et les chutes de feuilles étaient tou-
jours plus tardives. En tant que jardinier, 
j’étais très interpellé. Puis la population 
s’est mise aussi à remarquer ces change-
ments, notamment durant les canicules 
successives survenues à partir de 2015. De-
puis quelques années, la prise de conscience 
s’est généralisée. Désormais, la conception 
des espaces verts, les modes de jardinage, le 
choix des végétaux et la gestion des res-
sources naturelles évoluent grandement. 

La pelouse est particulièrement pointée 
du doigt, car très gourmande en eau…
Effectivement. Il vaut mieux lui préférer des 
végétaux tapissants et endurants comme 
l’armoise, l’achillée de Grèce et l’épiaire de 
Crête, ou des minéraux tels que le gravier, le 
sable et les galets, associés à de la prairie 

fleurie. L’idée est de mettre en place plu-
sieurs zones distinctes afin d’avoir une ges-
tion différenciée du terrain, en fonction de 
ce qu’on veut y faire. Cela induit une autre 
utilisation de l’espace. On peut imaginer un 
coin d’herbe tondue pour pique-niquer et 
un autre plus minéral pour se promener. 
Cette richesse de biotope rendra la parcelle 
plus résistante à la chaleur et plus économe 
en eau. Il faut redéfinir l’idée même de jar-
din, afin d’être davantage écoresponsable.

Quels autres aménagements peuvent être 
effectués dans cette même dynamique?
Tout ce qui concerne le stockage et la récu-
pération des eaux de pluie et de ruisselle-
ment est précieux en période de sécheresse. 
On peut ainsi installer un bassin de réten-
tion ou une mare, qui conjuguent efficacité 
et esthétisme. Il est également important 
de prévoir des zones d’ombre, grâce à la 
présence de grands arbres. Il y a quelques 
années, on aurait eu tendance à les abattre 

par réflexe afin d’avoir davantage de lu-
mière. Aujourd’hui, ce n’est plus d’actuali-
té. Ces végétaux sont nos alliés, car ils  
permettent de maintenir une fraîcheur fa-
vorable à la flore alentour, tout en offrant 
une atmosphère respirable pour les usagers 
du lieu.

Remplacer certaines de nos plantes par des 
espèces plus résistantes s’avère aussi né-
cessaire. Mais comment bien les choisir?
Il est vrai que depuis quelques années, de 
nombreux végétaux répandus dans nos 
plates-bandes souffrent de la chaleur du-
rant l’été. Je pense notamment aux horten-
sias ou aux arbustes d’ornement comme le 
forsythia, le seringat ou le troène, qui se 
déshydratent et deviennent vulnérables 
face aux parasites et aux maladies. Avec la 
hausse des températures, il est tentant de 
planter davantage d’essences exotiques. Or, 
la plupart ne résistent pas à notre climat 
d’Europe continentale, qui continue malgré 
tout de connaître des hivers froids. Les es-
sences méditerranéennes – provenant des 
Alpes du Sud, des montagnes de Corse ou 
de Grèce – sont les plus adaptées, car elles 
supportent à la fois l’aridité et le gel.

Avez-vous des exemples? 
Pour les arbustes, il y a l’arbousier, le filaire, 
le laurier rose ou la germandrée arbustive, 
qui est très robuste et a un beau feuillage 
argenté. Du côté des arbres, le cyprès 

«Le jardin de demain sera 
naturel, plus respectueux  
du climat et méditerranéen»
Comment concevoir et entretenir les espaces verts face à la hausse des températures? Paysagiste, 
journaliste et auteur du livre «Mon jardin s’adapte au changement climatique», paru l’an dernier, 
Pierre Nessmann donne ses conseils pour devenir écoresponsable, de la gestion de l’eau au choix 
des plantes.

«En Suisse, les jardiniers  
qui travaillent aux abords du 
Léman bénéficient d’un large 
choix d’essences résistantes 

venues du sud.»

DOSSIER

COMMENT SE PRÉPARER À UNE CANICULE
• Éliminer une partie des branches sur les arbustes. Cela permet de limiter la déperdition d’eau par le 

feuillage.
• Protéger les plantes du soleil, en les éloignant des murs clairs et des baies vitrées ou en les recouvrant 

d’une toile à ombrer.
• Couper les fleurs, afin d’économiser l’eau puisée dans le sol par les racines.
• Lutter contre les ennemis, à l’aide d’un traitement fongique préventif associé à un insecticide d’origine 

naturelle. 
• Ameublir la terre pour faciliter l’infiltration de l’eau de pluie et d’arrosage.
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L’Alsacien Pierre 
Nessmann est aussi 

rédacteur en chef 
de l’émission 

«Mission: végétal», 
diffusée sur M6.
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de Provence, l’olivier et le chêne vert 
– largement présent en Espagne, au Ma-
ghreb et en Italie – se plaisent beaucoup 
sous nos latitudes. Quant aux fleurs, j’ai 
pour ma part banni les annuelles, pour leur 
préférer des vivaces comme la sauge orne-
mentale, le millepertuis grec, le romarin, 
l’euphorbe de Corse ou le thym camphré, 
beaucoup plus rustiques et moins gour-
mandes en eau. 

Les espèces méditerranéennes se 
plaisent-elles en Suisse?
Bien sûr, particulièrement au bord du Lé-
man, qui bénéficie d’un climat très doux. 
Dans cette zone, les paysagistes ont le 
choix parmi une large gamme d’essences 
venues du sud, ce qui facilite leur travail. 
C’est moins le cas pour ceux situés en al-
titude, par exemple dans les cantons de 
Fribourg et du Jura. Pourtant, ils restent 
tout autant concernés par ce phénomène. 
Entreprendre la démarche d’adapter son 
jardin au réchauffement climatique est né-
cessaire dans toutes les régions. Chaque 
jardinier, amateur ou professionnel, a un 
rôle à jouer pour maintenir une végétation 
saine et épanouie.

Une telle approche nécessite-t-elle plus 
de travail?
Bien au contraire! En sélectionnant des es-
pèces résistantes, il n’y a plus besoin d’arro-
ser, sauf lors de la mise en terre. Les plantes 
survivent alors de manière autonome en 
puisant de l’eau en profondeur grâce à leur 
système racinaire, qui se renforce. Il existe 
d’autres moyens de favoriser leur bien-être, 
comme les planter à l’automne plutôt qu’au 
printemps. Ainsi, elles profitent de plu-
sieurs mois pour s’acclimater avant les 
grosses chaleurs de l’été. Enfin, la technique 
du paillage est indispensable pour empêcher 
l’évaporation de l’eau et apporter des élé-
ments nutritifs, ce qui permet aussi de valo-
riser les déchets de taille et de tonte, tels que 
des écorces ou des végétaux broyés. Ce mode 

de jardinage économe et vertueux doit deve-
nir une systématique. 

Finalement, à quoi ressemblera le jardin 
de demain?
Il sera naturel et moins apprêté que certains 
types d’aménagements qui ont pu être à la 
mode ces dernières années. L’esthétique de 
la spontanéité est dans l’air du temps, 
contrairement aux jardins à la française qui 
sont beaucoup plus organisés. Et heureuse-
ment! Aujourd’hui, le gazon laisse place 
aux prairies bohèmes et aux herbes folles. 
La végétation est foisonnante et moins 
contrôlée. Le jardinier se repose davantage 
sur les capacités de la nature à s’autorégu-
ler, tout en entretenant un lieu qui reste 
beau, accueillant et poétique. Depuis cinq 
ans, je constate un réel engouement pour ce 
type d’espaces verts plus respectueux du 
climat, surtout auprès de la jeune généra-
tion. De plus en plus de parcs publics, jar-
dins botaniques et amateurs s’en inspirent. 
Cette évolution va dans la bonne direction.
Des propos recueillis par Lila Erard n

+ D’INFOS Mon jardin s’adapte au change-
ment climatique, Pierre Nessmann, Éditions 
Delachaux et Niestlé, 160 pp., 33 fr. 90.

«Aujourd’hui, le jardinier se 
repose davantage sur les 

capacités de la nature  
à s’autoréguler.»

Pour un jardin moins gourmand en eau, il est préférable de 
remplacer la pelouse par des végétaux tapissants ou des minéraux, 
tels que les galets ou le gravier. 
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O
ranges, limettes, kum-
quats, physalis, amandes 
ou kakis. À première vue 
et sans la bise qui balaie 
cette fraîche matinée, on 
se croirait presque un ins-
tant dans un verger tropi-

cal. C’est pourtant bien à Cugy (VD) que 
Daniel Thomas nous reçoit. Dans le jardin 
entourant sa maison, ce passionné fait 
pousser 446 arbres et arbustes fruitiers, 
dont 323 variétés différentes, originaires 
pour la plupart du bassin méditerranéen. 
«Certaines d’entre elles viennent aussi 
d’Extrême-Orient, d’Asie et d’Amérique du 
Sud», complète le sexagénaire. Musicien de 
formation, arboriculteur autodidacte, le 
Vaudois cultive depuis près de quarante ans 
une tradition fruitière qui se perd. «Il y a un 
siècle, les gens comptaient avant tout sur 
eux-mêmes pour s’alimenter. Aujourd’hui, 
les espèces stériles comme les sapins, les 
haies de thuyas ou de laurelle ont remplacé 
les arbres nourriciers», regrette-t-il. 

JUNGLE D’AGRUMES
Sur sa parcelle de 1200 mètres carrés, il a 
créé un véritable jardin d’acclimatation. 
Son objectif: montrer que même en plein 
cœur du Jorat, à 700 mètres d’altitude, une 
multitude de variétés peuvent se dévelop-
per, moyennant quelques connaissances et 
un peu de patience. Si les espèces indigènes 
occupent une bonne place, tels les pom-
miers, poiriers ou framboisiers, on trouve 
donc une majorité de plantes provenant 
d’autres climats. Les plus résistantes 
passent l’hiver à l’extérieur, alors que les 
autres sont protégées sous serre jusqu’à 
l’arrivée des beaux jours.
Daniel Thomas commence par nous ouvrir 
les portes de son orangerie, qui accueille 
une soixantaine de spécimens. À l’intérieur, 
un petit chauffage électrique alimenté par 
un panneau solaire y assure une tempéra-
ture minimale de 0 degré. «L’idée n’est pas 
de recréer une atmosphère tropicale, qui 
serait une aberration écologique, mais juste 
de maintenir un climat hors gel. D’autant 

que les oranges ont besoin d’une période de 
froid pour mûrir. D’ailleurs, dans certaines 
régions du continent africain où les tempé-
ratures ne descendent pas suffisamment 
bas, elles restent jaunes toute l’année», ex-
plique le jardinier.
À côté des pamplemoussiers, citronniers, 
limettes bigarrées et autres agrumes s’épa-
nouissent un bananier à l’essai, des physa-
lis, des mini-goyaves et quelques oliviers en 
pots. Daniel Thomas a cueilli leurs fruits en 
décembre, période de maturité de l’or vert. 
«Je n’en ai pas assez pour les mettre en sau-
mure. Je les mange sur l’arbre.» Déguster 
ses récoltes directement sur les branches 
est d’ailleurs sa philosophie depuis tou-
jours. «C’est là que les fruits délivrent leur 

véritable saveur, car ils sont encore nourris 
par la sève. Quelques heures après la cueil-
lette, ils perdent déjà en vitalité.»

AU PLUS PRÈS DE LA NATURE
Mais Daniel Thomas cultive également des 
variétés de garde. Dans un cageot, des noix 
et quelques pommes subsistent encore de 
sa récolte de l’automne. «Je fais aussi pous-
ser différents poiriers. Le but est de pouvoir 
assurer ma consommation toute l’année. J’y 
arrive presque.» Ses deux autres serres 
d’avancement abritent des pêchers, des 
nectariniers, des grenadiers, un jujubier, 
originaire d’Asie centrale, qui donne des 
petites dattes foncées, ou encore des mû-
riers. «Pas les ronces que l’on trouve chez 
nous, mais l’arbre tropical aux baies rouges 
ou blanches», précise-t-il. 

Le Vaudois a puisé ses connaissances dans 
les livres et en tâtonnant. «Jardiner de-
mande de la patience et passablement  
d’abnégation», confie ce végétarien dont la 
passion pour les fruits est liée à son ap-
proche philosophique de la nourriture.  
S’il les a toujours préférés aux légumes, 
c’est parce que, dit-il, ce sont les seuls ali-
ments faits pour être mangés. «Les fruits 
sont des appâts naturels. Ils ont tout avan-
tage à être consommés car c’est ainsi qu’ils 
disséminent leurs graines et assurent leur 
survie. À l’inverse, une pomme de terre  
a besoin de rester vivante pour générer une 
nouvelle plante. Elle n’a donc pas intérêt  
à être récoltée», indique-t-il.
Soucieux de cultiver au plus près de la na-
ture, Daniel Thomas ne recourt à aucun 
traitement phytosanitaire. Le seul produit 

Une demeure aux accents du sud    en plein cœur du Jorat
Passionné de fruits, Daniel Thomas fait pousser autour de  
sa maison de Cugy (VD), située à 700 mètres d’altitude, près  
de 450 plantes pour la plupart exotiques. Un petit paradis de 
couleurs cultivé en pleine terre et sous des serres qui lui permet 
d’être autosuffisant pratiquement toute l’année. 

Dans mon orangerie,  
l’idée n’est pas de recréer 
une atmosphère tropicale, 
mais juste de maintenir un 

climat hors gel.
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qu’il utilise est du savon noir pour se dé-
barrasser des cochenilles. Son approche est 
exclusivement mécanique. D’une part avec 
la taille (lire encadré ci-contre), mais surtout 
en choisissant le bon emplacement pour 
chaque espèce. «Ma maison offre plusieurs 
microclimats. Côté nord, j’ai installé mes 
abricotiers. Ils débourrent ainsi plus tardi-
vement et ne risquent pas les gels de prin-
temps. À l’est, il y a les figuiers, la vigne et 
les poiriers, car l’avant-toit de la bâtisse 
protège les plantes d’un trop-plein d’eau et 
donc des maladies fongiques liées à l’humi-
dité. Devant la façade sud, j’ai planté les 
arbres qui aiment la chaleur: les kiwis, les 
kakis, l’argousier, le néflier du Japon, des 
amandiers et des paw-paws, délices tropi-
caux à mi-chemin entre la papaye et la 
mangue.» 

BIENTÔT DES PISTACHES VAUDOISES?
Sa méthode produit des résultats, malgré 
quelques échecs. «Les mangues et les fruits 
de la passion, par exemple, n’ont pas très 
bien fonctionné.» Parfois aussi, les pollini-
sateurs manquent pour certaines espèces. 
Daniel Thomas doit alors réaliser lui-même 
le travail des insectes à l’aide d’un petit 
pinceau. C’est le cas des paw-paws et des 
néfliers du Japon, qui nécessitent l’inter-
vention de petites mouches qu’on ne trouve 
pas ici. Pas de quoi décourager pour autant 
le jardinier, qui pense déjà aux prochaines 
plantes qu’il tentera d’acclimater. «J’aime-
rais essayer les pistaches et les caroubes, 
fruits méditerranéens de la famille des lé-
gumineuses.» Rendez-vous dans quelques 
années pour les premières récoltes.

Aurélie Jaquet n

Une demeure aux accents du sud    en plein cœur du Jorat

L’IMPORTANCE  
DE LA TAILLE 
L’une des approches les plus efficaces pour assurer 
la bonne santé de son verger réside dans la taille, 
rappelle Daniel Thomas: «Le vent et le soleil sont 
les meilleurs remèdes aux maladies. Prenez les 
framboises, par exemple. Celles des branches 
supérieures, qui sont aérées et exposées, sont 
souvent épargnées par les vers en comparaison 
avec celles du bas de l’arbre, à l’ombre et à 
l’humidité. La taille permet ainsi de donner une 
bonne orientation aux branches et d’éviter que les 
fruits ne soient trop serrés, pour avoir une récolte 
saine et sucrée.»

Daniel Thomas 
souhaite démontrer 
qu’une multitude de 
fruits exotiques 
peuvent pousser en 
Suisse, même à une 
relativement haute 
altitude. Il s’est 
spécialisé dans la 
culture d’agrumes, 
mais produit aussi 
une quantité 
d’autres espèces, 
comme des 
physalis, des 
piments ou encore 
des amandes.
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Le programme
DIMANCHE 12 ET LUNDI 13 JUIN 
LES JARDINS DE HILL  
OF TARVIT ET DE BRANKLYN
Départ de Genève pour  
Édimbourg et début de vos  
visites avec le manoir de style 
édouardien Hill of Tarvit et son 
petit jardin régulier, ses haies 
d’ifs et ses parterres fleuris.  
À Branklyn, découverte du  
jardin privé de deux grands 
collectionneurs de plantes rares 
asiatiques.
MARDI 14 JUIN
L’ÉCOSSE MÉDIÉVALE
Plongez dans l’Ecosse médiévale 
avec les châteaux de Drum et de 
Crathes. Vous y trouverez des 
chênes centenaires, une splendide 

roseraie ainsi que des serres 
victoriennes de la fin du XIXe 
siècle.
MERCREDI 15 ET JEUDI 16 JUIN
LES HIGHLANDS ET  
L’ÎLE DE SKYE
Exploration de la région 
montagneuse des Highlands. 
Vous y découvrirez le jardin 
d’Inverewe et son impression-
nante collection de plantes et 
fleurs, avant de poursuivre  
vers la sauvage île de Skye, 
hérissée de spectaculaires 
montagnes dénudées.
VENDREDI 17 ET SAMEDI 18 JUIN 
LES LOCHS DE L’OUEST 
ÉCOSSAIS 
L’ouest de l’Écosse comporte de 

nombreux lochs proches desquels 
des jardins aux collections 
exotiques se sont installés. Au 
programme: le jardin d’Arduaine 
et ses azalées et magnolias, le 
jardin de Crarae et son incroyable 
collection de plantes hima-
layennes.
DIMANCHE 19 AU MARDI 21 JUIN 
LES ENVIRONS DE GLASGOW
Vous découvrirez Hill House, une 
curiosité architecturale combi-
nant des styles très variés, mais 
aussi Geilstone, un jardin typique 
des petites propriétés de 
campagne écossaises. Avant 
votre retour en direction de 
Genève, visite du fameux jardin 
royal d’Édimbourg.

Au fil des jardins et  
des châteaux d’Écosse
DU 12 AU 21 JUIN 2022 (10 JOURS)

BULLETIN À REMPLIR ET À ENVOYER À TERRE&NATURE

    Je m’inscris pour le voyage «Châteaux d’Écosse» du 12 au 21 juin 2022
    Supplément chambre individuelle

Nom   Prénom Rue/No

NPA/Localité Tél. mobile E-mail (impératif)

Abonné(e) Terre&Nature:    Non    Oui, No d’abonné                                           Je m’abonne 1 an à Terre&Nature pour Fr. 252.–  
Assurance annulation/rapatriement obligatoire    Oui    Non, j’en ai déjà une.

  Oui, je souhaite être informé par e-mail des prochains voyages organisés par Terre&Nature.
Veuillez prendre note de mon inscription pour moi-même, ainsi que pour:

Nom / Prénom Tél. Date Signature

Bulletin d’inscription à retourner à: Terre&Nature/Voyage lecteurs, chemin des Tuilières 3, 1028 Préverenges

Les points forts  
du voyage
- Une combinaison de jardins  

emblématiques, de châteaux et  
de sites naturels.

- Une hôtellerie de charme, dont 
certains dans un style typiquement 
écossais. 

- Des visites avec Louis-Marie 
Blanchard, un guide qui vous 
apportera son savoir et sa bonne 
humeur.

- Voyager au printemps, une saison 
fleurie et agréable.

- Un petit groupe de 10 à 12 
personnes maximum.

PRESTATIONS COMPRISES:
Tous les services mentionnés dans le 
programme (vols, hébergements, repas, 
entrées aux parcs, guide). Seuls les repas 
du midi sont à votre charge, ainsi que les 
boissons et l’assurance voyage. 

PRIX PAR PERSONNE
Abonnés Fr. 4'550.–
Non-abonnés Fr. 4'800.–
Suppl. chambre individuelle Fr. 850.–

RENSEIGNEMENTS  
ET PROGRAMME DÉTAILLÉ
Au Tigre Vanillé
Hubert Vereecke  
Rue de Rive 8, 1204 Genève
022 817 37 39, hubert@autigrevanille.ch

Des Highlands aux côtes sauvages du Nord, l’Écosse abrite des châteaux et  
des jardins grandioses: découvrez-les lors d’une grande boucle à travers le pays, 
entre terre et mer, lacs et montagnes.

VOTRE GUIDE FRANCOPHONE:  
LOUIS-MARIE BLANCHARD

Grand voyageur et 
naturaliste passionné, 
Louis-Marie Blanchard a 
une très grande connais-
sance des jardins écossais, 
qu’il a parcourus à maintes 

reprises. Il s’intéresse autant aux arbres 
et aux plantes de ces jardins qu’à leur 
histoire et à celle de leurs propriétaires.
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L
e réchauffement climatique amène 
son lot de problèmes: sécheresse, 
intempéries ou accentuation des 
maladies. Avec une hausse de la 
température moyenne de deux  
degrés en 150 ans, la Suisse n’y 
échappe pas. L’environnement 

change. Certes, nous sommes encore loin 
d’avoir un climat équatorial. Mais si vous 

êtes amateur de jardinage, jeter un petit 
coup d’œil dans les potagers de nos voisins 
du sud donne une dose d’inspiration bien-
venue. Car les plantes exotiques pourraient 
migrer dans nos terreaux, avant de se loger 
dans nos assiettes. Ce qui n’est pas une 
mauvaise chose. Résistantes à la chaleur et 
aux agents pathogènes de nos régions, elles 
peuvent apporter beaucoup à votre jardin, 

en plus d’être de véritables délices. Et pas 
d’inquiétude: même si certaines sont origi-
naires de l’autre bout de la planète, elles 
s’associeront parfaitement avec le reste de 
votre espace vert. Nous avons réuni dans 
cette liste dix légumes faciles à cultiver et 
parfaits pour profiter des chaleurs esti-
vales.  

Mattia Pillonel n

LA PATATE  
DOUCE

Originaire d’Amérique du Sud, elle  
est arrivée en Europe au XVIIIe siècle. 
Riche en protéines, en vitamines,  
en fer, en fibres et en sels minéraux, 
cette plante grimpante se cuisine de 
mille manières: en frites, en purée ou 
en soupe, notamment.
Culture: Le plus simple est d’en 
acheter en magasin, en début 
d’année. Comme pour les avocats, 
plantez quatre cure-dents dans sa 
chair. Laissez-la tremper dans un 
verre d’eau à moitié rempli, pointe 
vers le bas. Lorsque les tiges 
dépassent cinq centimètres, coupez-les 
en gardant un peu de tubercules et 
plantez-les dans du terreau. Fin 
septembre, vous pouvez les récolter.
LA PLANTE Type: Annuelle. Taille: 
Jusqu’à 300 cm. Exposition: Soleil, 
idéalement entre 21 et 29°C. 
Substrat: Bonne terre de jardin. Bon 
à savoir: Le feuillage de la plante 
est comestible, par exemple sauté à la 
poêle.

LA LAITUE  
ASPERGE 

Cultivée principalement en Chine,  
la laitue asperge est encore très peu 
connue chez nous. Ses longues feuilles 
lancéolées s’apprêtent parfaitement 
en salade, mais la tige se consomme 
aussi. Comme les asperges, elle se cuit 
à la vapeur ou à la poêle, mais peut 
également être mangée crue.
Culture: Peu exigeante et peu 
sensible aux maladies, la laitue 
asperge se plante entre mars et juin. 
Elle préfère les climats tempérés et les 
sols humifères. Les jeunes feuilles 
peuvent être tondues régulièrement 
pour faire de la salade. Deux mois 
après le semis, soit avant qu’elle 
fleurisse, vous pouvez récolter la tige 
de la plante. 
LA PLANTE Type: Annuelle. Taille: 
25 à 30 cm. Exposition: Soleil. 
Substrat: Humus. Bon à savoir: 
Bien qu’elle aime les climats 
tempérés, la sécheresse peut lui 
donner un goût amer. Il est donc 
important de garder le sol humide. 

Dix étonnants légumes adaptés 
à un climat plus chaud
La Suisse n’a rien d’un pays tropical. Pourtant, avec l’augmentation des températures, nos potagers 
pourraient accueillir de plus en plus de variétés de plantes originales et exotiques. En voici quelques-
unes pour tenter l’expérience.

LES LENTILLES
Surnommées «caviar des pauvres», 
les lentilles sont cultivées depuis 
l’Antiquité au Moyen-Orient. En plus 
d’être délicieuses, elles résistent à la 
chaleur et à la sécheresse, fixent 
l’azote de l’air et apportent ainsi des 
nutriments à la terre.
Culture: Les lentilles se plantent 
entre mars et avril dans une terre 
bien travaillée pour que les racines 
puissent se développer sans obstacle. 
Placez une pincée de graines dans des 
trous de deux à trois centimètres de 
profondeur que vous recouvrirez d’un 
centimètre de terre fine, sans la 
tasser. Ajoutez des tuteurs à côté de 
chaque trou pour que les tiges 
puissent s’y accrocher. Vous pourrez 
les récolter après quatre ou cinq mois. 
LA PLANTE Type: Annuelle. Taille: 
30 à 40 cm. Exposition: Soleil. 
Substrat: Terre pauvre et fine. Bon 
à savoir: En culture, les lentilles se 
cultivent facilement avec des céréales 
comme le blé. Elles apportent de 
l’azote, et le blé fournit un support! 

L’AMARANTE 
Également originaire d’Amérique 
centrale et du Sud, l’amarante était 
particulièrement appréciée des Incas. 
Chez nous, on l’utilise généralement 
comme plante décorative ou céréale 
alternative. Elle peut néanmoins être 
dégustée comme légume à feuilles.
Culture: Les graines se plantent dès 
la fin des gelées. Afin de permettre  
à chaque plant de développer son 
feuillage, il faut les espacer de 60 
centimètres. Dès que l’amarante 
dépasse 20 centimètres, les feuilles 
peuvent être récoltées et consommées 
en salade, ou comme des épinards. 
Veillez à toujours laisser la paire de 
feuilles la plus basse lors de la récolte.  
LA PLANTE Type: Annuelle ou 
vivace éphémère selon les espèces. 
Taille: 40 à 50 cm. Exposition: 
Soleil ou mi-ombre. Substrat: Sol 
frais et fertile. Bon à savoir: 
L’amarante supporte bien la 
sécheresse, mais pas le gel. Attention, 
elle sème beaucoup de graines et peut 
devenir envahissante. 
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L’ARTICHAUT 
Très apprécié de la cuisine italienne, l’artichaut vient 
du bassin méditerranéen. Contrairement à d’autres 
légumes de cette liste, il est connu en Suisse, bien 
qu’on le cultive peu.
Culture: Le semis se fait à deux périodes. Entre 
mars et avril, il vous permettra de récolter l’été 
suivant. Entre septembre et octobre, les artichauts 
seront prêts au printemps. Cueillez-les avant 
l’apparition des fleurs. L’artichaut n’aime pas les 
températures inférieures à -5°C, buttez le pied de 
votre plante et couvrez-le d’un paillage.
LA PLANTE Type: Vivace. Taille: 100 à 150 cm. 
Exposition: Soleil mais abrité du vent. Substrat: 
Argileux et riches en humus. Bon à savoir: Les 
écailles de la tête donnent une bonne indication sur 
sa maturité: si elles se cassent lorsqu’on les plie vers 
l’arrière, c’est qu’il est prêt à être récolté!

 L’HÉLIANTHE
Vigoureuse astéracée venant d’Amérique du Nord, 
l’hélianthe est le champion de la sécheresse.  
Sa racine se cuisine de la même manière que  
le topinambour, qui est d’ailleurs son cousin. 
Culture: L’hélianthe se sème ou se plante à partir  
du mois d’avril. Dans les deux cas, il vous faudra 
ameublir votre sol. Visez quatre à cinq plants par 
mètre carré. Cette plante requiert peu d’entretien, 
mais méfiez-vous des escargots et des limaces.  
La récolte peut commencer à partir de février. 
LA PLANTE Type: Vivace. Taille: 100 à 200 cm. 
Exposition: Soleil ou mi-ombre. Substrat: Terreau 
nourri avec du compost ou du fumier. Bon à 
savoir: Contrairement à la pomme de terre, les 
tubercules d’hélianthe se conservent mal. Ne récoltez 
donc que ce dont vous avez besoin à chaque fois.

L’OCA DU PÉROU
L’oca du Pérou a été importé au XIXe siècle en France 
pour remplacer la pomme de terre. Sans grand 
succès: cette racine résistante aux maladies et à la 
chaleur a peu à peu sombré dans l’oubli. Mais il 
n’est pas trop tard pour qu’elle fasse son grand 
retour dans nos jardins.
Culture: Plantez les tubercules entre avril et mai. 
Lorsque la tige atteint 15 centimètres, buttez-la 
régulièrement pour qu’elle ne dépasse jamais 30 
centimètres. Elle produira davantage de tubercules 
ainsi. La récolte intervient après sept à huit mois.
LA PLANTE Type: Annuelle. Taille: 20 à 45 cm. 
Exposition: Soleil ou mi-ombre. Substrat: Tous 
types, enrichis en compost ou fumier. Bon à savoir: 
Une fois récoltés, laissez les tubercules une dizaine 
de jours au soleil, ils perdront ainsi leur acidité.

LE GOMBO
Plante exotique africaine, le gombo aime les climats 
très chauds. Ce légume se marie merveilleusement 
bien avec des poivrons, des aubergines ou des 
tomates.
Culture: Plantez les graines dès que les tempéra-
tures dépassent 15°C, le gombo donnera des fruits  
à partir de 25°C. Gardez un sol humide. On récolte 
les gousses lorsqu’elles sont encore jeunes, soit une 
semaine après la chute des pétales.  
LA PLANTE Type: Annuelle. Taille: 60 à 200 cm. 
Exposition: Au soleil ou en serre. Substrat: 
Mélangez deux tiers de terreau fertile avec un tiers 
de sable. Bon à savoir: Donnez un petit coup de 
pouce aux graines en les laissant une heure dans du 
jus de citron, puis deux heures dans de l’eau, avant 
de les planter. 

LE POIVRON 
Seuls 2% des poivrons que l’on consomme sont 
cultivés chez nous. Ce légume originaire d’Amérique 
du Sud était presque inconnu jusqu’à la Deuxième 
Guerre mondiale. Il aime la chaleur et s’avère très 
productif: deux plants suffisent souvent. 
Culture: Facile à cultiver en pot, le poivron se 
plante lorsque les températures nocturnes dépassent 
les 12°C. Laissez 45 centimètres entre chaque plant 
que vous soutiendrez avec un tuteur. Gardez la terre 
humide et apportez un peu de compost. Commencez 
la récolte au minimum un mois après la plantation.
LA PLANTE Type: annuelle. Taille: jusqu’à 
100 cm. Exposition: Soleil. Substrat: Terreau 
nourri avec du compost ou du fumier. Bon à 
savoir: La couleur du poivron est définie par sa 
maturité. Plus vous attendrez, plus il deviendra 
rouge et contiendra de la vitamine C.

LE SOJA POTAGER 
Riche en protéines et en lipides, le soja fait partie 
des aliments de base de la cuisine asiatique et est 
souvent importé. Heureusement, sa culture, proche 
de celle du haricot, est très simple.
Culture: Le soja se sème dès que les températures 
dépassent les 10°C. Trempez les graines durant  
24 heures puis plantez-les en poquets espacés de  
40 centimètres. La plante résiste à la sécheresse et 
demande peu d’eau. Deux semaines avant la récolte, 
arrêtez l’arrosage. Cueillez les graines lorsque les 
gousses sont jaunies, une centaine de jours après le 
semis.
LA PLANTE Type: Annuelle. Taille: 150 à 200 cm. 
Exposition: Soleil ou mi-ombre. Substrat: Terre 
bien drainée, non calcaire. Bon à savoir: Le soja 
peut être récolté immature pour faire des edamame. 
Cueillez-le entre 75 et 90 jours après l’avoir planté.

DOSSIER



Découvrez nos ateliers 2022

CUISINE DE SAISON AVEC DES PLANTES 
SAUVAGES COMESTIBLES
PRÉSENTATION THÉORIQUE ET ATELIER CUISINE D’UN 
MENU COMPLET
Vendredi 8 avril de 9 h à 15 h
Accompagné de Jane Demaurex, cet atelier cuisine vous permettra de vous 
initier à la connaissance et à l’identification de quelques plantes sauvages 
comestibles parmi les plus communes, et d’apprendre à les cuisiner en les 
associant avec des produits de saison.

Intervenant: Jane Demaurex
Lieu: Granges-Veveyse (FR)
Prix: 110 fr. (abonné), 130 fr. (non abonné)

TEINTURE VÉGÉTALE À L’INDIGO
EXPLICATIONS ET ACCOMPAGNEMENT POUR TEINDRE 
VOS PROPRES CRÉATIONS
Jeudi 21 avril de 13 h 30 à 17 h 30
Lors de cet atelier, vous découvrirez quelles plantes peuvent produire de l’indigo 
et comment le pigment en est extrait. Martine Fiaux vous guidera afin de créer 
vos propres motifs sur une toile de coton, selon des techniques de pliage. Vous 
aurez l’occasion de teindre vos essais et de repartir avec vos échantillons.

Intervenant: Martine Fiaux Porchet
Lieu: Oron-la-Ville (VD)
Prix: 100 fr. (abonné), 120 fr. (non abonné)

UN JARDIN AU NATUREL, PRINCIPES  
ET TECHNIQUES DE BASE
PRÉSENTATION THÉORIQUE, VISITE GUIDÉE DU JARDIN 
AVEC EXPLICATIONS
Mercredi 13 avril de 9 h à 13 h
Lors de cet atelier, vous apprendrez quelques principes et techniques de base sur 
le jardinage au naturel. Un jardin peut devenir un lieu de biodiversité et regorger 
de fruits et légumes variés, et de plantes à fleurs colorées et parfumées.

Intervenant: Jane Demaurex
Lieu: Granges-Veveyse (FR)
Prix: 75 fr. (abonné), 90 fr. (non abonné)

UN POTAGER SURÉLEVÉ  
PRÉSENTATION THÉORIQUE, VISITE GUIDÉE DU JARDIN 
AVEC EXPLICATIONS
Vendredi 6 mai de 9 h à 13 h  
Accompagné par Jane Demaurex, vous découvrirez qu’avec un peu d’imagination 
et de créativité, il est possible de créer un potager surélevé naturel dans des 
espaces restreints et d’y cultiver des fleurs, des petits fruits et des légumes, que 
ce soit sur un balcon, une terrasse ou dans un jardin déjà établi.

Intervenant: Jane Demaurex
Lieu: Granges-Veveyse (FR)
Prix: 80 fr. (abonné), 95 fr. (non abonné)

 CONFÉRENCE EN LIGNE

Inscriptions
 par téléphone 021 966 27 23   sur notre site internet www.terrenature.ch/ateliers  
 par e-mail marketing@terrenature.ch     

TOUS NOS ATELIERS SONT SOUS RÉSERVE DE CHANGEMENTS DE DATES SELON L’ÉVOLUTION PANDÉMIQUE ACTUELLE ET AUX DIRECTIVES 
DE LA CONFÉDÉRATION.

Conditions: Délai d’inscription 3 jours avant la date de l’atelier. Les ateliers doivent être réglés à l’avance. L’inscription n’est valide qu’une fois le paiement 
reçu. Pour toute annulation l’atelier ne sera pas remboursé. Si le nombre de participants minimum n’est pas atteint les organisateurs se réservent le droit 
d’annuler l’atelier. Dans ce cas les frais d’inscription seront remboursés. 

Programme complet sur  
www.terrenature.ch/ateliers



LE JARDIN, 
CÔTÉ PRATIQUE

Des semis à l’entretien de vos outils en passant par des 
propositions de lectures ou des astuces de jardiniers 

romands, notre dossier pratique vous donne des clés pour 
profiter au mieux de votre potager.
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D’ aussi loin qu’elle se sou-
vienne, Céline Stauffer a 
toujours été attirée par la 
nature. De son enfance pas-
sée à la campagne, elle garde 
en mémoire le soin que ses 
parents mettaient à n’ache-

ter que des produits frais. «Mes premiers 
travaux au jardin, je ne les ai commencés 
qu’en 2018, au terme de plus de vingt ans 
d’une vie professionnelle aussi passion-
nante qu’exigeante, celle de cavalière de saut 
d’obstacles.» Aujourd’hui, Céline Stauffer y 
consacre deux à trois heures par jour. «Jardi-
ner, c’est un super passe-temps, non?»
Dans la petite serre qu’elle a installée  
à l’ombre des quelques grands arbres de la 
propriété familiale de son conjoint, dans 
des bacs de talus et sur une fine plate-
bande pousse une grande diversité de lé-
gumes et quelques plantes aromatiques. 
Quelques mètres carrés où salades d’hiver, 
épinards ou rampons précèdent tomates, 
pas moins de dix variétés, carottes ou bro-
colis, une liste loin d’être exhaustive. «Des 
haricots verts aussi, dont ceux à Marcel,  
le prénom du papa de mon conjoint, une va-
riété très fine au palais!» Chez elle, l’engrais 
est bio, le désherbage manuel. «Et s’il reste 
un peu d’herbe, ce n’est pas si grave. Je 
sème, je plante, je soigne et je récolte. Les 
mains dans la terre, je me sens bien.»

éric bernier n

Elle allie le plaisir de la terre  
et celui des bons petits plats 
Sur les hauts du village de Bussy (FR), non loin de Payerne, Céline Stauffer s’est découvert  
un intérêt grandissant pour le jardinage. Là, au pied de grands arbres inspirant une certaine tranquillité,  
elle bichonne légumes et plantes aromatiques qui viendront délicieusement étoffer sa cuisine.
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L’ASTUCE DE CÉLINE STAUFFER
«Quelque 90% des légumes et des 
plantes que je cultive proviennent de 
mes propres semis. De février à avril 
par exemple, je m’attelle à ceux du 
basilic, trois ou quatre différents dont 
le thaï et le sacré, aux mille vertus et, 
une fois séchés, excellents en tisane.» 
Céline Stauffer suit le rythme du 
calendrier lunaire. Son basilic, elle le 
sème en jours feuilles et en lune 
ascendante. «Il faut aussi être attentif 
à ne pas trop le mouiller, lui garantir 

une bonne exposition à la lumière, 
sans qu’elle soit directe. En automne, 
dans ma serre, je nourris la terre d’un 
mélange de fumier de vaches et de 
feuilles mortes du jardin. Dès le 
printemps suivant, j’interviens avec 
une rotogriffe, un outil permettant un 
travail de la terre par rotation tout en 
respectant la nature du sol. Ensuite, 
avec une petite griffe de jardin, je 
retire les éventuels cailloux et débris 
de bois.»
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Q
ue ce soit chez lui, à Pen-
thalaz, ou à La Sarraz (VD), 
dans ses ateliers, l’univers 
de l’artiste Étienne Volery 
est empreint de poésie et 
d’un grand respect du vi-
vant. Ingénieur en architec-

ture du paysage, graveur, sculpteur, peintre, 
l’homme s’est pris de passion pour le jardi-
nage au retour de son voyage de noces, un 
tour du monde de deux ans. «Les années ont 
passé, l’envie est restée intacte. Prendre soin 
de la terre, c’est aussi prendre soin de soi.»
Adepte de permaculture, il entretient un 
carré de jardin au pied d’un majestueux sé-
quoia. Il a aussi conçu une serre de trois 
mètres carrés à partir de matériaux de récu-
pération et a transformé des bacs de trans-
port CFF en petits potagers surélevés. «J’y 
plante tomates et salades, j’y expérimente 
différents choux également, dont le kale que 
j’adore en salade, juste souligné d’un trait 
d’huile d’olive, d’un jus de citron et d’une 
pincée de sel.» Ses espaces accueillent en-
core aubergines, courgettes, ou piments, 
pour ne citer qu’eux, mais aussi des herbes 
aromatiques. Ses engrais naturels, purins 
d’ortie ou de consoude, sont faits maison. 
Lorsqu’il travaille en pleine terre, c’est avec 
une grelinette pour en respecter la vie mi-
crobienne: «Le jardinage, c’est une forme de 
méditation, de prière même…»

éric bernier n

Le potager vu comme un 
espace de méditation 
Il sème, cultive et multiplie! Des plantes grasses et des vivaces, mais aussi et surtout des légumes  
qu’il prend plaisir à offrir, sous forme de plantons. Étienne Volery, habitant de Penthalaz (VD), 
éprouve bien plus qu’un simple attrait pour le jardinage, il y voit une source d’inspiration idéale.
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L’ASTUCE D’ÉTIENNE VOLERY
«Mes déjeuners, je les agrémente de 
saveurs à l’italienne, de fromages de 
chèvre, de piment et, bien sûr, de 
tomates séchées que je prépare avec 
amour. Elles en ont la saveur, 
d’ailleurs!» Du semis à l’assiette, 
Étienne Volery maîtrise chaque étape. 
Pour ses fameuses tomates séchées, 
c’est la San Marzano qui a sa 
préférence, une variété peu sensible  
à la maladie. Chaque graine est semée 
en pastille de germination, de petits 

cylindres composés de tourbe 
compressée entourée d’une fine 
membrane textile. «Il suffit d’ajouter 
un peu d’eau et elles gonflent 
immédiatement! Ensuite, j’introduis 
mes plantons au jardin.» Aubergines, 
piments ou poivrons suivront le même 
sort. «Là, j’utilise des plaques de semis 
individuels. Je les étage contre la 
fenêtre de mon atelier et leur assure 
une température de 23°, garante de 
leur bon développement.»
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PRATIQUE

I
nfluencée par son compagnon Michel 
Despont, féru de jardinage, Josiane 
Krummenacher a développé un réel 
plaisir à cultiver ses propres fruits et 
légumes. Et ce lieu où s’active le 
couple dès l’arrivée des beaux jours, 
c’est un peu leur résidence secondaire 

à eux. Un terrain d’à peine 200 mètres car-
rés fort d’un petit chalet, d’une grande ter-
rasse enherbée et, surtout, d’un jardin très 
original d’environ 20 mètres carrés divisé 
en trois plates-bandes. «Avec Michel, nous 
avons imaginé un espace harmonieux, lu-
dique et coloré, qui fasse plaisir à l’œil.»
Dans un agencement réfléchi se côtoient 
les fraises et les échalotes, les kiwis et les 
petits pois. «Parce que ces derniers, j’adore 
les manger crus!» Tous deux sèment et 
plantent, et agrémentent l’endroit d’éton-
nantes réalisations à base de bois flotté, de 
troncs ou de calebasses que Michel a soi-
gneusement métamorphosées. Il y a aussi 
des tomates, des carottes ou des haricots. 
Des courgettes encore, «préparées à l’aigre-
doux, avec la raclette, c’est idéal!» Des 
plantes aromatiques, menthe et mélisse 
pour les tisanes, livèche, origan ou basilic 
pour la cuisine. «Et parmi les fruits, outre 
des fraises et des kiwis, des mûres et des 
raisinets, il y a des framboises avec les-
quelles je confectionne un cheesecake que 
mes enfants adorent!»

éric bernier n

Dans ce havre de paix coloré, 
on cultive aussi la gaieté
À Yverdon-les-Bains (VD), le promeneur attentif cheminant sur le sentier qui longe le Buron s’extasie 
lorsqu’il découvre le jardin de Josiane Krummenacher et Michel Despont. Rien d’étonnant à cela, car 
dès l’arrivée des beaux jours, fleurs et légumes se côtoient en un festival de couleurs.
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L’ASTUCE DE JOSIANE KRUMMENACHER
«Cette année, j’associe les échalotes 
aux fraisiers. Ils ne se concurrencent 
pas vraiment et sont même assez 
complémentaires. Je plante les bulbes 
mi-mars, au milieu des fraisiers, 
lorsque la température extérieure 
remonte. Pour le bon développement 
de cette plante alliacée, il est important 
de laisser la pointe affleurer. Et 
j’espère bien faire ma première 
récolte au milieu de l’été! Mon papa 
ajoutait toujours de petites échalotes 

lorsqu’il préparait une fondue, en plus 
de l’ail.» Les plates-bandes sont 
légèrement surélevées, aucune n’est  
à moins de 20 centimètres de hauteur 
du sol. «Michel a enrichi la terre d’un 
apport de terreau et de compost, d’un 
peu de sable aussi pour en aérer un 
peu l’ensemble. Nous avons une petite 
serre également, haute d’un mètre et 
large de 75 centimètres, nous 
l’installons à l’extérieur. Quasiment 
tous nos semis y séjournent.»
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O
n peut résumer la pyra-
mide des besoins d’un  
sécateur en trois strates: 
être propre, ne pas rouiller 
et pouvoir remplir sa mis-
sion – c’est-à-dire couper. 
Allons-y dans l’ordre!

LE NETTOYAGE
En contact permanent avec la terre, le bois, 
la sève, l’eau et tout ce qui s’y trouve, l’outil 
voit rapidement sa propreté décliner. Le 
nettoyer après chaque utilisation doit de-
venir un automatisme: un peu d’eau savon-
neuse, une brosse, un chiffon ou une 
éponge, et hop! Sans oublier de sécher soi-
gneusement le sécateur une fois décrassé. 
Le désinfecter avec de l’alcool (ou un peu de 
solution hydroalcoolique) est également 
indiqué, pour éviter la transmission de 
germes susceptibles ensuite de contaminer 
d’autres plantes, en particulier avant de 
tailler des rosiers, des fruitiers ou des ar-
bustes à baies.

BROSSE ET DÉGRIPPANT
C’est inévitable: à l’usage, les minuscules 
dépôts qui auront résisté au nettoyage de 
base vont s’accumuler entre les pièces  
mobiles, entravant ainsi le bon fonctionne-
ment du tout. Un petit coup de brosse mé-
tallique du côté du boulon et de l’écrou, sur 
les surfaces de la lame et de la contre-lame 

qui sont perpétuellement en contact, voire 
sur le ressort, permet d’éliminer ces parti-
cules gênantes. Si nécessaire, une giclée de 
dégrippant ménager genre WD-40, qu’on 
peut laisser agir pour plus d’efficacité, en 
viendra à bout à coup sûr. Là aussi, on 

prendra soin de bien essuyer le sécateur 
avant d’y passer éventuellement un petit 
peu d’huile minérale pour outils, afin de le 
protéger de la corrosion.

LE GRAND SERVICE
Comme tout système mécanique qui se res-
pecte, ce bon vieux sécateur a besoin d’un 
service annuel! Pour le démonter, un outil-
lage restreint suffit généralement: deux clés 
plates de dimension adaptée pour en des-
serrer écrou et boulon. Si ceux-ci sont 
grippés, un petit coup de WD-40 fera, là 
également, des merveilles. On prendra bien 
soin de récupérer le ressort avant qu’il ne 
saute et vous contraigne à vous mettre à 
quatre pattes pour le récupérer dans un en-
droit improbable… Ensuite, toutes les 

Comment entretenir et prolonger  la vie de son sécateur
Au jardin, on lui en fait voir  
de toutes les couleurs. Il peut 
parfois accuser le coup, perdre 
de son mordant et de son éclat. 
Quelques gestes simples 
permettront à votre précieux 
outil de vivre de nombreuses 
années en gardant son 
efficacité.

LE SABLE: MAUVAISE IDÉE
Que faire du sécateur lorsqu’il hiverne? On conseille parfois 
de le placer dans du sable mélangé à de l’huile pour le 
préserver de la corrosion. Mauvaise idée, en réalité: les 
grains de sable risquent de s’infiltrer entre les parties 
mobiles et de les endommager. Mieux vaut placer votre 
outil à l’abri et au sec, sur une étagère, de préférence 
protégé de la poussière qui pourrait adhérer aux surfaces 
huilées. Le ranger dans son étui, si vous en possédez un,  
est sans doute la meilleure option.
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Comment entretenir et prolonger  la vie de son sécateur

pièces peuvent être décrassées individuel-
lement avec une brosse ou un tampon  
métallique, de l’eau savonneuse et du dé-
grippant, en fonction de leur état. Bien les 
sécher avant le remontage! En cas de doute, 
vous aurez pensé à photographier votre sé-
cateur avec votre smartphone, afin d’être 
bien sûr de remettre chaque élément à la 
bonne place. Le serrage est affaire de 
nuance: suffisamment pour que les lames 
remplissent leur office, mais en évitant 
d’entraver leur mobilité et la souplesse de 
l’outil. Et une fois le remontage terminé, le 
petit cérémonial de l’huile s’impose!

L’AFFÛTAGE
Un sécateur n’est certes pas un bistouri, 
mais bien affûté, c’est un effort en moins à 

fournir pour la main. Ceux qui ont souffert 
du syndrome du tunnel carpien ou d’une 
épicondylite savent de quoi l’on parle! 
Seule la lame a besoin d’être aiguisée. Pour 
cela, il est préférable de démonter votre  
outil. L’affûtage se fait au moyen d’une 
pierre prévue à cet effet, trempée dans 
l’eau. On commence par la face biseautée, 
par un mouvement régulier allant du fil vers 
le côté chanfreiné, en appuyant en douceur 
– un peu comme si on voulait couper une 
fine tranche de la pierre, en veillant bien à 
passer sur toute la longueur du fil. Répéter 
ensuite l’opération du côté plat, avant de 
laver la lame à l’eau (et oui, c’est juste,  
d’y passer un coup d’huile après l’avoir sé-
chée).

Blaise Guignard n
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CONSEIL N°1
Lorsqu’elles sont gainées de caoutchouc ou de 
silicone, les poignées de votre sécateur 
deviennent parfois collantes avec les années. 
On peut les nettoyer à l’aide de vinaigre 
ménager ou d’une solution de bicarbonate de 
soude mélangé à de l’eau.

CONSEIL N°2
Vous n’avez pas d’huile de machine sous la 
main? Inutile de vous ruer au «Do it yourself»: 
l’huile de lin fait parfaitement l’affaire... et 
même celle de colza.

CONSEIL N°3
Vous venez de retrouver votre vieux sécateur 
que vous aviez égaré il y a des années, tout 
rouillé? Avant de vous en séparer le cœur lourd, 
essayez de le mettre à tremper durant une nuit 
(au moins) dans un bain de vinaigre blanc de 
nettoyage, avant d’y prodiguer un service 
attentionné comprenant démontage, nettoyage 
et affûtage.

En contact avec  
la terre, le bois,  
la sève ou l’eau,  
le sécateur voit 
rapidement sa 
propreté décliner. 
Ainsi, prendre soin 
de votre outil vous 
évitera bien des 
tracas. 



ABONNEZ-VOUS !
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POUR LE JARDIN ! 
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TERROIR
Le génépi valaisan est de retour

Longtemps importée d’Italie,  cette plante est à nouveau cultivée dans le Vieux-Pays. La distillerie  Morand en tire cette saison  un spiritueux 100% local. P. 7
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ANIMAUX
Des wallabies  au bord de l’OrbeDans un grand parc protégé des prédateurs, l’agriculteur vaudois Pascal Michaud élève quatre marsupiaux originaires des antipodes, qui font le bonheur des promeneurs. P. 12

CUISINE
AVEC ANNICK JEANMAIRET, MIJOTEZ UN BON PETIT  PLAT HIVERNAL: LE BŒUF  

CAROTTE! P. 17

EN IMAGES
Écrins du cru pour le vacherinLes boîtes en bois destinées à accueillir le fameux Mont-d’Or sont désormais produites intégralement en Suisse,  à raison de près de 6000 par jour. Visite des ateliers  du Brassus (VD), où la  fabrication bat actuellement  son plein. P. 6

BALADE
Escapade sur  les rives de l’AarDe Bienne, en suivant le  cours de la rivière, un itiné-raire d’abord urbain puis champêtre invite à découvrir les trésors du patrimoine de la région, dont le château médiéval de Nidau, ainsi que les richesses de la nature dans la réserve de Häftli. P. 15

Il met 
le jardin en bocal

Passionné par les plantes vertes  et tropicales, le Veveysan  Christophe Chahidi confectionne  des terrariums dans lesquels il varie autant les végétaux que les décors. Rencontre. P. 13
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PRATIQUE

L
es interstices entre les pierres, les 
dalles et les petits cailloux 
constituent un environnement 
idéal pour la croissance de mau-
vaises herbes. L’humidité et la 
chaleur y sont mieux retenues 
que dans les espaces ouverts; et 

quelques centimètres plus bas, la terre, pré-
servée de tout travail par son couvert artifi-
ciel, regorge de petites bêtes, bactéries et 
autre microfaune favorisant la croissance 
des plantes. Mais même les plus farouches 
défenseurs de la biodiversité peuvent sou-
haiter garder leurs zones d’accès et de dé-
tente vierges d’adventices! Voici quelques 
méthodes recommandables.

LE MEILLEUR MOMENT
Le printemps reste la meilleure saison pour 
s’y attaquer, lorsque les plantules sont en-
core fragiles et la terre souple. Inutile d’at-
tendre la fin mars: dès que les indésirables 
pointent le bout de leur nez, attaquez!

LE GRATTOIR
Un bon outil est la meilleure solution pour 
venir à bout des mauvaises herbes pous-
sant entre les dalles. Un racloir efficace est 
pourvu d’une lame suffisamment fine pour 
se glisser entre elles, parfois d’un arrière 
cranté utile pour lever des racines réti-
centes. Un long manche évite de se baisser 
– mais des protections amovibles ou un 
coussin pour les genoux font aussi l’affaire.

L’EAU CHAUDE
La plupart des protéines sont dénaturées à 
partir d’une température approximative de 
42°C, c’est le principe du désherbage 

thermique. L’eau chaude a l’avantage d’at-
teindre les racines des plantes. Investir 
dans un appareil à haute pression peut se 
justifier selon la surface à tenir nette. Répé-
té trois à quatre fois par an, le traitement 
donne un résultat durable. 

L’EAU DE CUISSON DES PATATES
L’amidon bouche les stomates (les pores) 
des feuilles des adventices; l’eau de cuisson 
des pâtes fonctionne donc tout aussi bien. 
Attention toutefois à ne pas verser de l’eau 
salée, même en petite quantité.

LE BICARBONATE DE SOUDE
L’arme absolue contre les mauvaises herbes 
des interstices! On peut le saupoudrer 

directement sur celles-ci, de préférence 
avant une bonne ondée qui va dissoudre les 
granulés et favoriser l’absorption du pro-
duit par la terre, ou en pulvériser une solu-
tion d’un litre d’eau chaude pour environ 
70 grammes de bicarbonate. Ce dernier re-
levant le pH du sol, une application sur une 
vaste surface n’est guère recommandable.

LE PURIN D’ORTIE
Pur, c’est un désherbant efficace: une appli-
cation régulière viendra à bout des adven-
tices les plus tenaces, même si les  
nutriments contenus dans la macération 
(fer, magnésium, potassium) nourrissent la 
terre. Maintenir un sol aussi vivant que 
possible même sous son couvert artificiel 
n’est pas absurde pour autant.

L’HUILE ESSENTIELLE DE BASILIC
Elle conjugue actions herbicide et insecti-
cide. Cinq gouttes dans 100 millilitres d’eau 
font le bon dosage; la solution peut être ap-
pliquée avec un pulvérisateur, en visant les 
feuilles. L’huile essentielle se dégrade en-
suite dans le sol sans laisser de trace.

Blaise Guignard n

MIEUX VAUT ÉVITER LES HERBICIDES
Selon la loi, l’emploi d’herbicides de synthèse est autorisé sur les surfaces végétalisées (jardins, pelouses, 
plates-bandes) à condition de respecter strictement les dosages et quantités nécessaires ainsi que les consignes 
de sécurité figurant sur les emballages. Sur les surfaces non recouvertes de végétation, en revanche, les 
produits désherbants sont strictement interdits, et cela depuis 2001. Avec l’eau de pluie, ils sont lessivés dans 
les eaux souterraines ou parviennent par les canalisations jusque dans les cours d’eau. Mais un herbicide 
appliqué sur un terrain meuble finira aussi dans les eaux souterraines et de surface… La conclusion s’impose: 
ces produits phytosanitaires n’ont pas leur place au jardin, que ce soit entre les dalles ou autour des salades.

Le secret pour obtenir des 
dalles bien désherbées
Chaque printemps, c’est la même chose: tandis que remettre en route plates-bandes et carreaux 
exige un bel effort du jardinier, dallages et graviers semblent quant à eux reverdir avec une facilité 
déconcertante alors que l’on souhaiterait plutôt le contraire. Mais tout n’est pas perdu...

ABONNEZ-VOUS !
Par e-mail: marketing@terrenature.ch
En ligne: shop.terrenature.ch

CHAQUE JEUDI, 
RETROUVEZ
TOUS NOS CONSEILS 
POUR LE JARDIN ! 

BULLETIN DE COMMANDE

Oui, je m’abonne par courrier et souhaite recevoir Terre&Nature 

■ 3 mois pour Fr. 30.–* (12 éditions papier) – Offre découverte 
■ 1 an pour Fr. 252.–*   (50 éditions papier + tous les avantages  
 des abonnés annuels)

Mon cadeau à choix 
(pour tout abonnement annuel réalisé par le biais de ce coupon) 
■ 3 mois d’abonnement gratuits ou ■  1 sécateur Felco 6

Bulletin de commande à retourner à: 
Terre&Nature – Service des abonnements 
Chemin des Tuilières 3 – 1028 Préverenges  
Renseignements au 021 966 27 23

Ces offres sont réservées aux nouveaux abonnés résidant en Suisse uniquement et limitées  
au 31 décembre 2022. Ces offres ne peuvent pas être utilisées pour prolonger ou renouveler  
un abonnement déjà existant. Prix pour la Suisse, TVA incluse.

Prénom / Nom

Rue / N°

NPA / Localité

Date de naissance

Téléphone

E-mail

Date / Signature

TN_STD_2022 (HS JARDIN)

TERROIR
Le génépi valaisan est de retour

Longtemps importée d’Italie,  cette plante est à nouveau cultivée dans le Vieux-Pays. La distillerie  Morand en tire cette saison  un spiritueux 100% local. P. 7
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ANIMAUX
Des wallabies  au bord de l’OrbeDans un grand parc protégé des prédateurs, l’agriculteur vaudois Pascal Michaud élève quatre marsupiaux originaires des antipodes, qui font le bonheur des promeneurs. P. 12

CUISINE
AVEC ANNICK JEANMAIRET, MIJOTEZ UN BON PETIT  PLAT HIVERNAL: LE BŒUF  

CAROTTE! P. 17

EN IMAGES
Écrins du cru pour le vacherinLes boîtes en bois destinées à accueillir le fameux Mont-d’Or sont désormais produites intégralement en Suisse,  à raison de près de 6000 par jour. Visite des ateliers  du Brassus (VD), où la  fabrication bat actuellement  son plein. P. 6

BALADE
Escapade sur  les rives de l’AarDe Bienne, en suivant le  cours de la rivière, un itiné-raire d’abord urbain puis champêtre invite à découvrir les trésors du patrimoine de la région, dont le château médiéval de Nidau, ainsi que les richesses de la nature dans la réserve de Häftli. P. 15

Il met 
le jardin en bocal

Passionné par les plantes vertes  et tropicales, le Veveysan  Christophe Chahidi confectionne  des terrariums dans lesquels il varie autant les végétaux que les décors. Rencontre. P. 13
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Choisissez parmi 30 variétés de 
Tomates, Poivrons, Aubergines et 
nous les produirons spécialement 

pour vous. Vos plantons bio
de qualité seront livrés en mai. 

Frais de port offerts à partir de CHF75.-

COMMANDE DE 
PLANTONS

www.setzlinge.zollinger.bio/fr
Tel. 024 481 40 35

COMMANDES POSSIBLES JUSQU’À EPUISEMENT DU STOCK

Pour une interaction durable 
et efficace avec la nature.

www.biogarten.ch naturellement mieux avisé

abg-terre-nature-2022.indd   1 02.03.22   16:44

Vente de plantes, plantons, graines et produits 
à base de végétaux. Petite restauration. 

Chemin du Musée 10, 1700 Fribourg | www.unifr.ch/jardin-botanique

Marché de printemps
au Jardin botanique de l’Université de Fribourg 

Samedi 7 mai 2022 de 9 à 16 h

Serre de jardin
Pour des récoltes précoces !

Pomper l’eau grâce au soleil ! 

Gamme semi-professionnelle, livrée en kit avec notice et vidéo de montage 
Arceaux métalliques, couverture plastique : 200 microns, qualité professionnelle

Système de pompage solaire complet.
La solution autonome pour monter 
de l’eau à l’alpage ou votre chalet.

Exemple : pompage de 5 à 20 m³/ jour 
(en fonction de l’ensoleillement et de la pression requise)
Prix : CHF 2 500 – CHF 20 000 TTC
(en fonction de la puissance / pression requise)(en fonction de la puissance / pression requise)

Exemple de prix : CHF 1'500.00 TTC pour 3 m x 4.5 m de long avec 
1 portillon et 1 aération latérale, 1.50 m entre arceaux

www.sansonnens.ch  +41 26 667 90 00info@sansonnens.ch

Jardinerie entièrement BIO 
Un espace dédié à la culture biologique  

et la permaculture 

 pour 
nos 5 ans

10%
de réduction

en plus des 10% actuel
sur présentation 

de ce bon

Horaire  
 Lun-Ve 8h-12h 13h-17h
 Sa  Fermé

du 1.4 au  31.10 
 Lun-Ve 8h-12h 13h-18h30
 Sa 9h-15h Non stop

Venez profiter de nos offres de printemps! à Bex (CH)

Réservations et livraisons possibles

 Route des Mines de Sel 13     1880 Bex (VD)    
 info@legrainier.com | www.legrainier.com

+ de 1’000 variétés  
de plantons et plants biologiques  

vous attendent... 

Marché permanent

N0 12809

076 563 96 03
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PRATIQUE

C
haque année, la question titille 
l’esprit des jardiniers au mo-
ment même où le soleil se fait 
un peu moins timide, le froid 
un peu moins vif, les journées 
un peu plus longues: ne se-
rait-ce pas le moment de pré-

parer ses semis? La réponse, de fait, varie 
en fonction de chaque végétal. Planter à la 
bonne période s’avère évidemment essen-
tiel; il vaut donc la peine de base de consul-
ter un calendrier des semis.  

AVANT DE SEMER
Quelques étapes sont à respecter avant de 
passer aux semis proprement dits. Les 
graines doivent avoir été entreposées au sec 
et à l’abri du gel; les plus grosses peuvent 
être mises à tremper dans l’eau tiède durant 
une nuit pour augmenter les chances de 
réussite. Certaines peuvent être semées di-
rectement en pleine terre – par exemple les 

carottes, les oignons, les épinards ou les 
petits pois. Il faudra donc préparer le ter-
rain en amont: le nettoyer et l’aérer, le 
nourrir de compost, puis s’occuper de la 
bande de semis en mélangeant au sol un 
peu de terreau prévu à cet effet.

BAC, GODETS & CIE
D’ordinaire, vos semis vont suivre un itiné-
raire qui les mènera d’une caissette collec-
tive (sorte de nurserie à graines) à la pleine 
terre en passant par un godet individuel, 
voire par un pot un peu plus grand pour les 

accueillir durant une période intermédiaire. 
Certains bacs sont à fond plat, d’autres pré-
sentent des alvéoles qui facilitent la distri-
bution des graines et le repiquage ultérieur. 
On utilise un terreau spécial pour semis: un 
substrat fin et friable dans lequel la petite 
pousse pourra se frayer son chemin sans 
trop de peine, mais aussi pauvre en nutri-
ments (afin de permettre aux racines de se 
développer) et bactériologiquement propre, 
de façon à ne pas outrepasser les faibles dé-
fenses immunitaires des plantules à peine 
écloses. Et évidemment sans tourbe!

BALISER LE TERRAIN
Il est préférable de planifier en amont l’emplacement de chaque plante au jardin. Cela permettra  
entre autres d’éviter de semer deux fois de suite la même espèce au même endroit, et ainsi d’entraver  
la propagation des maladies et des ravageurs. On peut aussi prendre en compte le compagnonnage  
des végétaux: certains s’accordent à merveille parce qu’ils exercent une action phytodéfensive mutuelle 
ou parce qu’ils ne font pas usage des mêmes nutriments disponibles dans le sol. Bref: renseignez-vous  
et faites un plan!

Semer les graines du succès
Avant de s’épanouir sur vos carreaux et vos plates-bandes, légumes et salades doivent croître dans 
les meilleures conditions. En suivant quelques règles élémentaires, on maximise les chances de voir 
ces jeunes pousses grandir et se développer ensuite de façon optimale en pleine terre. 
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Taïga_Annonce_185x63_VF_vecto_print.indd   1 23.02.21   08:03

RIEN NE VOUS RÉSISTERA!

POUR PASSER COMMANDE: par téléphone au 021 966 27 23 – sur internet sur boutique.terrenature.ch – par e-mail à marketing@terrenature.ch

* Frais de port en sus. TVA incluse. Jusqu’à épuisement des stocks. Droit de retour de 10 jours dès réception de la marchandise.

*10%
de rabais
aux abonnés
Terre&Nature

Kit d'entretien sécateur Felco
Réf. T6537 – Fr. 58.60*/Fr. 65.–

Aiguisoir et étui à sécateur 
Felco
Réf. T6537 – Fr. 42.–*/Fr. 47.–

Sécateur Felco 8 
et couteau Felco 500 
Réf. T43547 – Fr. 55.–*/Fr. 61.–

Sécateur Felco 8 
Réf. T43547 – Fr. 56.50*/Fr. 63.–

Élagueur Felco 211 40 
Réf. T36871 – Fr. 76.50*/Fr. 85.–

Sécateur Felco 14 
Réf. T36859 – Fr. 51.50*/Fr. 57.50

Sécateur Felco 6
Réf. T36859 – Fr. 56.–*/Fr. 60.–

ENVIE D’ÉVASION ?
DÉCOUVREZ UN CONTENU 100% LOCAL 
DANS NOS HORS-SÉRIES THÉMATIQUES. 

Retrouvez nos hors-séries sur notre plateforme

terrenature.ch/hors-series
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EN RANGS (D’OIGNONS)
L’opération en soi n’est pas très compli-
quée: remplir le bac aux deux tiers de ter-
reau, y déposer les graines et recouvrir de 
terreau avant d’arroser (sans détremper). 
Bien sûr, on peut aussi faire ses semis di-
rectement en godet ou en petit pot. L’es-
pace et le volume nécessaires varient en 
fonction des plantes (et le cas échéant sont 
indiqués sur les sachets). La règle est une 
graine par pot (ou alvéole) pour les plus 
grosses, trois à cinq pour les plus petites.

UN BESOIN DE LUMIÈRE
Les jeunes semis doivent passer les pre-
mières semaines de leur vie en intérieur. Ce 
n’est que lorsqu’ils se seront suffisamment 
endurcis et que les températures seront de-
venues plus clémentes qu’on pourra les sor-
tir. En attendant, bacs et godets doivent 
donc être placés à la lumière, mais pas direc-
tement exposés au soleil, et à une tempéra-
ture moyenne de 18°C (lire l’encadré). Bien 
les arroser, toutefois sans excès.

PHASE D’ACCLIMATATION
Dès le mois d’avril, si les conditions le per-
mettent, les jeunes plantons peuvent être 
placés à l’extérieur afin de s’acclimater à ce 
nouvel environnement progressivement. 
Évidemment, il faut veiller à les protéger de 
la pluie et des intempéries comme d’un 

soleil trop fort, et surtout les rentrer la nuit 
pour les préserver d’un coup de froid.

LE REPIQUAGE
Avant de les confier à la terre libre, il peut 
être indiqué de repiquer vos semis dans un 
contenant un peu plus grand, pour leur of-
frir suffisamment de nutriments et per-
mettre aux racines de se développer à l’aise. 
Et dès qu’ils ont acquis une vigueur suffi-
sante et que tout risque de gel est écarté, il 
est temps de les mettre en pleine terre. 
Pour cela, on aura préparé auparavant les 
lignes qui doivent les recevoir (lire l’encadré 
en page 27), en prenant soin d’organiser leur 
emplacement de façon optimale.
Que l’on repique les semis au jardin ou dans 
un pot un peu plus grand, la technique est 
la même. Les jeunes pousses doivent être 
repiquées l’une après l’autre, afin d’éviter 
d’exposer trop longtemps à l’air libre leurs 
racines encore fragiles. Préparer un trou 

suffisamment profond pour l’accueillir; hu-
midifier préalablement le végétal à prélever 
en facilitera l’extraction; à l’aide d’un plan-
toir, creuser délicatement autour et sous le 
planton, en veillant bien à ne pas abîmer les 
racines. Le déposer dans le trou, racines 
vers le bas (en les rabattant avec ménage-
ment si nécessaire); tasser doucement la 
terre autour et rajouter du terreau au be-
soin. Les plantes aux tiges un peu faiblardes 
peuvent être placées un peu plus profond 
pour les maintenir et compenser leur vul-
nérabilité, mais en général, toutes les repré-
sentantes d’une même espèce doivent être 
plantées à la même hauteur, pour assurer 
une croissance optimale. Certains légumes 
– tels les poivrons, tomates, poireaux, ou 
piments – peuvent l’être jusqu’au cotylé-
don. Une fois vos lignes de plantons bien 
installées, ne reste plus qu’à arroser avec 
ménagement… et surveiller le tout!

Blaise Guignard n

TEMPÉRATURE IDÉALE
Si les jeunes semis ont besoin de lumière et de chaleur pour se développer, la température idéale pour la 
phase de germination varie énormément selon les plantes. Jouer sur l’endroit où l’on place ses caissettes ou 
ses godets peut donc s’avérer payant!
• 12°C-16°C: fèves, petits pois, carottes, salades, panais, radis, épinards.
• 16°C-20°C: chou-fleur, chou frisé, chou-rave, endive, céleri, oignon, brocoli, fenouil, poireaux, betterave 

rouge, persil, ciboulette, côtes de bette.
• 22°C-26°C: tomates, aubergines, concombres courgettes, haricots, poivrons, courges, melons.

PRATIQUE
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SHOPPING

Notre sélection pour profiter au     mieux de la saison des grillades 
Avec les beaux jours, on redécouvre le plaisir de la cuisine en plein air. L’offre en barbecues, 
planchas et autres braseros est toujours plus large et les gastronomes ont l’embarras du choix.

L’ESTHÈTE
Est-ce une sculpture contemporaine? Est-ce un barbecue? La réponse se trouve 
quelque part entre les deux: Feuerring, c’est un gril et un objet décoratif à la 

fois, 100% «swiss made»; cet anneau de métal, disponible dans plusieurs 
formats, est un hommage à la convivialité et à l’art de vivre.

Feuerring, barbecue au bois, prix sur demande.
www.feuerring.ch

LE RAPIDE
Terminée, la corvée de l’allumage du feu: il suffit d’enclencher ce gril électrique  

et de patienter quelques minutes pour commencer la préparation du repas.  
Peu encombrant, ce modèle de la marque suisse Outdoorchef se distingue par son 

réflecteur thermique qui assure une répartition homogène de la chaleur.
Outdoorchef Minichef 420E, barbecue électrique, 369 fr.

www.ch.outdoorchef.com

LE PORTABLE
Avec ses 37 cm de diamètre, son système de fermeture fiable  
et son poids de 5 kg à peine, ce barbecue à charbon en format  

de poche, proposé dans une large gamme de couleurs, est parfait  
pour un pique-nique improvisé. Son petit nom? Smokey Joe.

Weber Smokey Joe Premium, barbecue à charbon, 119 fr.
www.weber.com/ch

LE DISCRET
Ce n’est pas parce qu’on a un petit balcon ou une terrasse exiguë que  

l’on doit se priver d’une bonne grillade. Grâce à ses panneaux  
latéraux pliables, ce modèle à gaz doté de deux brûleurs à double flamme 

n’occupe que 60 x 60 cm de surface au sol.
BBQ Master S Luxury, barbecue à gaz, 720 fr.

www.bbqmaster.ch
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Notre sélection pour profiter au     mieux de la saison des grillades 

LE GÉANT
125 kg, 1 m 93 de long, 6 brûleurs, 2 emplacements  

de grillade: avis aux familles nombreuses et aux as de la gastronomie  
en plein air, ce modèle fabriqué aux États-Unis en a sous la pédale. 

L’investissement est à la hauteur.
Broil King Regal S 690 XL, barbecue à gaz, 3899 fr.

www.bricoetloisirs.ch

LA SANS-CONTACT
Depuis quelques années, elle déboule en force dans les jardins et  

sur les balcons de Suisse: la plancha est la nouvelle star des grillades. 
 Son avantage? La cuisson sans contact avec la flamme, qui permet  

de cuire une large gamme d’aliments, de l’entrée au dessert.
Forge Adour Modern Gaz 60, plancha au gaz, 694 fr.

www.schilliger.com

L’OVNI
Sa silhouette ovoïde étonne les visiteurs: avec son imposante  

carapace de céramique posée sur des pieds en acier inoxydable,  
le Kamado dispose d’excellentes propriétés de maintien de la chaleur.  

Il peut également servir de fumoir.
Buschbeck Kamado XL, barbecue à charbon et fumoir, 869 fr.

www.bauhaus.ch

LE POLYVALENT
Ne vous fiez pas à sa silhouette à l’ancienne, cet imposant gril est un concentré 
de technologie: alimenté automatiquement en granulés de bois, il permet de 
contrôler précisément la température grâce à des sondes et à un panneau de 
commande numérique. Rôtir, braiser, fumer, griller ou saisir, tout est possible.

Pit Boss Navigator 850G, barbecue à pellets, 989 fr.
www.bauhaus.ch
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Un potager au naturel 
avec Tom le Jardinier  
Diffulivre – Tom Jardinier
Réf. T45119 – Fr. 25.–*/Fr. 28.–

Décoction de prêle
Cubi 1,8 litre – Ortica
Réf. T45797 – Fr. 27.–*/Fr. 30.–

Ma bible 
de la permaculture  
OLF – Leduc
Réf. T39758  – Fr. 33.–*/Fr. 37.–

Les bons outils 
du jardinier bio  
OLF – Terre vivante
Réf. T45791 – Fr. 20.–*/Fr. 22.–

Outil jardin coupe 
fleurs et plantes  
Swiza
Réf. T42121 – Fr. 22.50*/Fr. 25.–

Le guide du jardin bio  
OLF – Terre vivante
Réf. T41810 – Fr. 38.–*/Fr. 42.–

Les bonnes associations 
au potager  
Dargaud 
Réf. T48725 – Fr. 12.–*/Fr. 13.–

Box jardin
Mon coin d’aromates
Greenastic
Réf. T46070 – Fr. 27.–*/Fr. 30.–

Purin de fougère
1 litre – Ortica
Réf. T46141 – Fr. 14.–/Fr. 16.–

Des légumes toute l’année  
Dargaud 
Réf. T39749 – Fr. 21.50/Fr. 24.–

Traité Rustica potager bio  
Dargaud
Réf. T39750 – Fr. 43.–/Fr. 48.–

L’ABC de la taille  
Dargaud 
Réf. T48723 – Fr. 40.–/Fr. 44.–

La boutique jardin

PRÉNOM:  ��������������������������������������������������������������������������������������������

NOM:  ������������������������������������������������������������������������������������������������

N° D’ABONNÉ:  ����������������������������������������������������������������������������������������

ADRESSE:  ��������������������������������������������������������������������������������������������

NPA:  ����������������������������������  VILLE:  ������������������������������������������������������

E-MAIL:  ���������������������������������������������������������������������������������������������

DATE:  ���������������������������������  SIGNATURE:  ������������������������������������������������

Je commande:

� ex. de réf. T45119 Un potager au naturel

� ex. de réf. T46070 Box jardin

� ex. de réf. T46141 Purin de fougère

� ex. de réf. T45797 Décoction de prêle

� ex. de réf. T42121 Outil Swiza 

� ex. de réf. T39749 Des légumes toute l’année

� ex. de réf. T39758 Ma bible de la permaculture

� ex. de réf. T41810 Le guide du jardin bio

� ex. de réf. T39750 Traité Rustica potager bio

� ex. de réf. T45791 Les bons outils du jardinier bio

� ex. de réf. T48725 Les bonnes associations au potager

� ex. de réf. T48723 L’ABC de la taille

■ OUI, je m’abonne pour une année à Terre&Nature, au prix de Fr. 252.– et je profite du rabais abonné sur ma commande.

Commande possible ➜ par e-mail: marketing@terrenature.ch
	 ➜ sur internet: www.terrenature.ch/boutique

Bulletin à renvoyer par courrier à… 
Terre&Nature Publications SA, chemin des Tuilières 3, 1028 Préverenges

CONDITIONS: Les frais d’envoi et d’emballage seront facturés en supplément. Traitement de la commande entre 5 à 10 jours. Dans la limite des stocks disponibles. Droit d’échange et de retour 10 jours dès réception. TVA incluse.  
 Je désire que mes données personnelles ne soient pas utilisées à des fins publicitaires et ne soient pas transmises à des tiers.

*10%
de rabais
aux abonnés
Terre&Nature
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CALENDRIER

Du printemps à l’automne, les 
événements à ne pas manquer 
durant l’année 2022 

MARS
 

FÊTE DE LA TULIPE 
Du 18 mars au 8 mai, Morges (VD)
Cette 52e édition aura lieu comme de coutume dans 
le parc de l’Indépendance où un spectacle sera créé 
par près de 120 000 fleurs de 300 variétés. Thème 
2022: des chiffres et des lettres. Possibilité de com-
mander certains bulbes sur place et en ligne. Entrée 
libre. 
www.fetedelatulipe.ch

EXPOSITION DE CAMÉLIAS
Du 23 au 27, Locarno (TI)
Exposition de plus de 200 variétés de camélias et 
marché au Parco delle Camelie. Du mercredi au di-
manche de 9 h 30 à 17 h 30. Entrée 10 fr.
www.camellia.ch
 

AVRIL
 

FÊTE DES PLANTES DE PRINTEMPS
Du 1er au 3, Saint-Jean-de-Beauregard (F)
Dans le département de l’Essonne. Près de 200 expo-
sants seront présents. Thème 2022: les plantes spec-
taculaires. De 10 h à 18 h. Entrée: 14 €.
www.chateaudesaintjeandebeauregard.com

PLANTES RARES ET JARDIN  
NATUREL
2 et 3, Sérignan-du-Comtat (F)
Dans le département du Vaucluse. Cette 22e édition 
réunira quelque 80 pépiniéristes collectionneurs, des 
balades guidées, des cours de jardinage, des confé-
rences et un marché bio, sur le thème du jardin et de 
la biodiversité. Parc municipal, de 9 h à 18 h. Entrée 
adulte: 7€ les deux jours. 
www.plantes-rares.com

SAMEDI DE L’ARTICHAUT
16, Chêne-Bourg (GE)
Les artichauts et leurs semences sont à l’honneur. 
Marchés de plantons avec plus de 150 variétés de 
légumes, aromatiques, médicinales et petits fruits 

(de mi-avril à mi-juin trois jours par semaine). 
Sous les serres du parc de Beaulieu et de Belle-
Idée, chemin du Petit-Bel-Air 2. De 9 h à 17 h. En-
trée libre.
www.prospecierara.ch

FLORALIES DU CHÂTEAU  
DE VULLIERENS
Du 17 avril au 30 octobre,  
Vullierens (VD)
Dans les jardins du château s’échelonnent les florai-
sons des iris, tulipes tardives, roses, pivoines et rhodo-
dendrons. Plus de 100 000 fleurs à admirer. Horaires 
variables. Entrée adulte 15 fr.
www.chateauvullierens.ch

LES BUCOLIQUES
Du 29 avril au 1er mai, Ollon (VD)
Week-end consacré aux plantes et au jardin à l’ab-
baye de Salaz. Thématique: comment s’adapter au 
changement climatique? De 9 h à 18 h. Entrée libre.
www.lesbucoliques.ch

MAI  
 

MARCHÉ DE PLANTONS
1er, Vevey (VD)
Traditionnel marché de plants pour votre jardin ou votre 
balcon. Quai Perdonnet. De 9 h 15 à 16 h. Entrée libre.
www.prospecierara.ch

JARDINS EXTRAORDINAIRES
Du 1er mai au 20 octobre, Cernier (NE)
Exposition de street art dans les jardins du parc Évolo-
gia. «Art Parkour», visite du jardin de permaculture, 
sentier pieds nus, et animaux de basse-cour. Tous les 
jours. Entrée libre.
www.parc-evologia.ch

VENTE DE PLANTONS
4 et 7, Lausanne (VD)
Assortiment de variétés anciennes à la vente accom-
pagné de conseils de culture. De 8 h à 14h 30 les 
deux jours. Marché du centre-ville, place de la Ri-
ponne. Entrée libre.
www.prospecierara.ch
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Grand tour de Corse 
au départ de Nice, l’île de beauté 
révèle ses trésors 
DU 23 AU 30 SEPTEMBRE 2022

BULLETIN À REMPLIR ET À ENVOYER À TERRE&NATURE

    Je m’inscris pour le voyage «Grand tour de Corse»  23 au 30 septembre 2022
 Pont 4   Pont 5   Pont 6   Cabine individuelle   Forfaits excursion   Visite de Nice

Nom   Prénom Rue/No

NPA/Localité Tél. mobile E-mail (impératif)

Abonné(e) Terre&Nature:    Non    Oui, No d’abonné                                           Je m’abonne 1 an à Terre&Nature pour Fr. 252.–  
Assurance annulation/rapatriement obligatoire    Oui    Non, j’en ai déjà une.

  Oui, je souhaite être informé par e-mail des prochains voyages organisés par Terre&Nature.
Veuillez prendre note de mon inscription pour moi-même, ainsi que pour:

Nom / Prénom Tél. Date Signature

Bulletin d’inscription à retourner à: Terre&Nature/Voyage lecteurs, chemin des Tuilières 3, 1028 Préverenges

Les points forts  
de la croisière
- Découverte complète de la  

Corse dont les villes emblématiques 
de l’ile: Calvi, Bonifacio, Porto- 
Vecchio, Ajaccio et bien d’autres.

- Navigation d’exception au large du 
golfe de Porto, patrimoine UNESCO

- Deux formules de visites (1), 
excursions guidées

- Des découvertes libres et des 
moments de détente sur les plus 
belles plages corses

PRESTATIONS COMPRISES Le transfert de 
Suisse romande à Nice et retour. La croisière selon 
la catégorie de cabine choisie. La pension complète. 
Les boissons aux repas pris à bord et au bar, hors 
cartes spéciales. L’assurance assistance/
rapatriement - les taxes portuaires. 
NON COMPRIS Les boissons figurant sur les cartes 
spéciales, les boissons prises pendant les repas lors 
des excursions ou des transferts - les excursions 
facultatives (à réserver et à régler à bord ou à 
l’agence) - l’assurance annulation/bagages - les 
dépenses personnelles.
FORMALITÉS Carte nationale d’identité ou 
passeport en cours de validité obligatoires. Les 
ressortissants hors UE sont priés de consulter leur 
ambassade ou leur consulat.
MENTIONS Attention: des impératifs de navigation 
liés aux conditions météorologiques peuvent 
perturber les itinéraires et dans certains cas des 
escales intermédiaires peuvent être supprimées. 
Dans ce cas, CroisiEurope s’efforcera de trouver la 
solution la mieux adaptée aux attentes de ses passa-
gers. Pour des raisons de sécurité de navigation, la 
compagnie ou le capitaine du bateau sont seuls 
juges pour modifier l’itinéraire de la croisière.  
(1) Excursions facultatives. *L’abus d’alcool est 
dangereux pour la santé, à consommer avec modération.

PRIX PAR PERSONNE
Pont 4 - Cabine double Horizon:  Fr. 3’150.–
Pont 5 - Cabine double Horizon:  Fr. 3’500.–
Pont 6 - Suite double Riviera:  Fr. 4’350.–
Forfaits excursion, avant départ Fr. 429.–
Visite de Nice (hors forfait) Fr. 55.–

RENSEIGNEMENTS  
ET PROGRAMME DÉTAILLÉ
Tél. 079 210 86 50
s.christinat@bluewin.ch

Des remparts de la citadelle à la féerie des 
calanques, entre bleu profond et collines 
sauvages, cette croisière prend le voyageur 
par le cœur. Et l’emmène à la découverte 
d’insoupçonnables trésors, au gré d’escales 
enchantées. Bonifacio, Porto-Vecchio,  
Bastia, l’île Rousse: la Corse déploie sa nature 
grandiose et son âme authentique, ses rochers 
séculaires et l’or fin de ses plages, son ardente 
nature et ses maquis de myrte, ses sentiers 
sinueux et ses nuits étoilées.
Programme détaillé: www.terrenature.ch/
voyages/grand-tour-de-corse
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CALENDRIER

MARCHÉ DE PRINTEMPS
7, Vernier (GE)
Plantons de variétés rares et assortiments de se-
mences du label ProSpecieRara, avec un espace des 
animaux. De 9 h à 15 h, chemin de Poussy. Entrée 
libre.
www.prospecierara.ch

MARCHÉ DE PLANTONS
8, Tolochenaz (VD)
Marché aux plantons ProSpecieRara. Marché de plan-
tons produits par la Ferme des Amoureux à Colombier. 
Chemin du Boiron 2, Tolochenaz. Entrée libre.
www.prospecierara.ch

VENTE DE BULBES  
DE TULIPES
10, Morges (VD)
Grande vente de bulbes de tulipe. Dès 14 h au parc de 
l’Indépendance.
www.morges-tourisme.ch

JOURNÉES DES PLANTES
Du 13 au 15, Chantilly (F)
Dans le département de l’Oise. Rendez-vous in-
contournable dédié aux plantes, à la biodiversité 
et aux tendances du jardin qui rassemble plus de 
200 pépiniéristes et exposants parmi les plus 
prestigieux d’Europe. Thème 2022: respect! Ex-
position-vente, animations, conférences. Entrée: 
18 €.
www.domainedechantilly.com

JARDITROC
14, Le Grand-Saconnex (GE)
Le 11e Troc se tiendra dans la cour de la ferme Sara-
sin. Échanges de plantes. De 13 h à 16 h 30.
www.jarditroc.ch

FESTIVAL DE LA TOMATE
14, Chêne-Bourg (GE)
Vente de nombreux plantons de tomates anciennes et 
multicolores. Chemin du Petit-Bel-Air 2. Entrée libre.
www.prospecierara.ch

PLANTES INHABITUELLES
Du 20 au 22, Vaumarcus (NE)
Professionnels de l’horticulture, artisans et amateurs 
se réunissent lors de cette 26e édition. Entrée 7 fr.
www.jardifanclub.ch

CHELSEA FLOWER SHOW
Du 24 au 28, Londres (GB)
Salon international de l’horticulture organisé par la 
Royal Horticultural Society. Mardi à vendredi de 8 h  
à 20 h, samedi de 8 h à 17 h 30.
www.rhs.org.uk

FÊTE DE LA ROSE
28, Romainmôtier (VD)
Découvrez les rosiers et d’autres plantes, bulbes, ar-
bustes et variétés originales, ainsi que de l’artisanat 
lié à la rose et au jardin. De 9 h à 18 h.
www.romainmotier.ch 

JUIN
 

BOTANICA
Du 11 juin au 10 juillet, dans toute la Suisse
Plus de 80 manifestations offrent aux adultes et en-
fants un aperçu du travail de vingt jardins botaniques. 
Thème 2022: changement climatique et règne végé-
tal – le sort des plantes alpines. Visites guidées, ani-
mations, ateliers.
www.botanica.ch

 JUILLET  
LA FÊTE DU DAHLIA
De mi-juillet à fin octobre, Morges (VD)
Quelque 2200 dahlias sont cultivés sur le quai Igor 
Stravinski. Possibilité de commander des racines tu-
béreuses. Accès libre. Tous les jours. 
www.fetedudahlia.ch

 AOÛT 
 

FÊTE LA TERRE
20 et 21, Cernier (NE)
Marché de produits du terroir et bio. Site d’Évologia. 
Entrée libre.
www.parc-evologia.ch

SEPTEMBRE
 

MARCHÉ D’AUTOMNE
11, Lausanne (VD)
Spécialités ProSpecieRara, dégustations, restauration, 
ateliers et exposition d’animaux de races menacées. 
De 9 h à 17 h, Sauvabelin.
www.prospecierara.ch

 OCTOBRE  
FÊTE DE LA CHÂTAIGNE
15 et 16, Fully (VS)
Quelque 300 stands de produits du terroir et artisanaux 
en lien avec la châtaigne, son arbre et ses dérivés.
www.fetedelachataigne.ch

 NOVEMBRE 

VENTE DE DAHLIAS
5 et 6, Morges (VD)
Grande vente de racines tubéreuses de dahlias à l'ar-
rêt de bus «Blancherie», à Morges. 
www.morges-tourisme.ch©
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LIVRES

Cultivez votre savoir

JE CRÉE  
MON CARRÉ 
MÉDICINAL
Une pharmacienne 
spécialisée en 
phytothérapie raconte 
comment aménager son 

propre carré médicinal pour débutant. Elle met en 
avant vingt plantes, expliquant comment les cultiver 
et les récolter, puis sous quelle forme en tirer profit. 
Certaines se consomment en tisane ou sirop, d’autres 
s’utilisent en baume ou cataplasme. Ce livre a pour 
but de nous aider à nous soigner durant l’année.
«Je crée mon carré médicinal», Christine Cieur, 
Éditions Terre vivante, 120 pp., 22 fr.

FAITES POUSSER 
VOS NOYAUX ET 
VOS PÉPINS
Ce bouquin guide le lecteur 
afin que celui-ci réutilise 
les pépins et noyaux des 
fruits et légumes qu’il a 

mangés. Chaque étape, de la germination à la 
pousse, est décrite et permet d’obtenir de jolies 
plantes. Pour ce faire, il n’y a rien besoin d’acheter, 
puisque l’auteur prône la simplicité en recourant à 
des éléments de récupération. Elle partage 
également quelques idées de décorations. 
«Faites pousser vos noyaux et vos pépins», Céline, 
Rustica éditions, 80 pp., 16 fr.

JE CULTIVE MES 
CHAMPIGNONS
Les tomates et les courgettes 
abondent dans nos 
potagers, mais pourquoi ne 
pas y ajouter des 
champignons? Cet ouvrage 

nous apprend tout sur ces délicieux aliments, 
notamment leurs besoins et leur cycle de vie, et nous 
montre combien il est facile de les intégrer à nos 
habitudes potagères. En plus d’être cultivés pour 
terminer dans nos assiettes, ils peuvent également 
servir à enrichir nos sols ou accélérer le compostage.
«Je cultive mes champignons», Tavis Lynch, Éditions 
Dilisco, 143 pp., 32 fr.

PLANTES DE SORCIÈRE
Avec ce livre, on se replonge 
dans la sorcellerie, autrefois 
très liée à la médecine. On 
nous apprend à semer et à 
récolter des plantes selon la 
lune, puis à préparer des 

potions et des charmes pour nous soigner. Quelque 
quarante-cinq végétaux sont décryptés, afin de tout 
connaître de leur description scientifique, leurs 
pouvoirs thérapeutiques et magiques, leur genre, 
leur planète ou encore leur élément. À vos 
chaudrons!
«Plantes de sorcières», Clémentine Desfemmes, 
Éditions Leduc, 240 pp., 32 fr.

MON PETIT RUCHER 
BIO
À travers cet ouvrage, l’auteur 
nous apprend à pratiquer une 
apiculture douce, c’est-à-dire 
entièrement bio et locale et qui 
se soucie du bien-être des 

abeilles. Soigner ces petites bêtes s’avère important, 
comme nous le fait comprendre ce livre. Et pour tout 
savoir de leurs besoins, on nous explique le 
calendrier de la ruche, mais également comment 
fonctionne la Warré, une ruche écologique aux 
nombreux avantages.
«Mon petit rucher bio», Jérôme Alphonse, Éditions 
Rustica, 128 pp., 25 fr.

MON POTAGER DANS 
MON APPART ET LES 
RECETTES POUR 
CUISINER MES RÉCOLTES
Faire son propre jardin 
lorsqu’on habite en apparte-
ment, c’est possible! Cet 

ouvrage nous montre comment planter et cultiver 
trente plantes différentes. Il suffit de bien choisir le 
pot, optimiser l’espace et l’arrosage, gérer les 
absences, et le tour est joué!
«Mon potager dans mon appart et les recettes pour 
cuisiner mes récoltes», Marie-Pierre Ombrédanne, 
Casa éditions, 144 pp., 24 fr.

JE RÉUSSIS MON 
COMPOST ET 
LOMBRICOMPOST
Quoi de mieux que de 
profiter de ses détritus 
organiques en les 
transformant en 

compost, fertile pour les plantes et le potager? 
Comment s’y prendre, où l’installer et comment 
savoir lorsqu’il est prêt à être utilisé: ce livre donne 
tous les conseils nécessaires pour réussir facilement 
et rapidement à obtenir cet or brun.
«Je réussis mon compost et lombricompost», Ludovic 
Martin, Pascal Martin et Éric Prédine, Éditions Terre 
vivante, 96 pp., 19 fr.

JE CULTIVE MES 
POMMES DE 
TERRE
En apparence basique  
à cultiver, la pomme de 
terre recèle une 
multitude de secrets, 

que nous dévoile cet ouvrage: trente-huit variétés, 
nouvelles et anciennes, sont mises en avant. Grâce 
aux conseils des auteurs, vous saurez comment 
optimiser la culture de ce légume, l’un des plus 
rentables à faire pousser, si l’on sait s’y prendre. 
«Je cultive mes pommes de terre», Sandra Lefrançois 
et Jean-Paul Thorez, Éditions Terre vivante, 120 pp., 
22 fr.

DRÔLES DE 
LÉGUMES
Vous pensez connaître 
tous les légumes qui 
existent? Ce bouquin 
vous prouvera le 
contraire! L’auteur en 

présente cinquante insolites, dont vous n’avez 
peut-être jamais entendu parler. L’hélianthi, le 
kiwano, le pilla ou l’épinard-fraise n’en sont que 
quelques exemples. Certains sont de chez nous, 
d’autres viennent de l’autre bout du monde. Il est 
expliqué comment les cultiver. 
«Drôles de légumes», Blaise Leclerc, Éditions Terre 
vivante, 120 pp., 22 fr.

Faire pousser des fruits, des légumes, des herbes, des champignons ou même élever des abeilles  
est à la portée de tous. Ces ouvrages vous aideront à vous lancer dans une aventure potagère ou  
à développer vos connaissances, si vous êtes déjà un maraîcher aguerri.

Cléa Mouraux n
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Ouvertures 
spéciales 

de printemps
GLAND 

Ouvert 7/7 du 3 avril au 6 juin, 
dimanches et jours fériés compris, 
sauf dimanche de Pâques 17 avril

MATRAN 
Ouvert le lundi de Pâques 18 avril, 

jeudi de l’Ascension 26 mai et 
lundi de Pentecôte 6 juin

PLAN-LES-OUATES 
Du 30 mars au 29 juin, ouvert 

jusqu’à 19 h en semaine

Les plaisirs de la vie 
au jardin

www.schilliger.com
JARDINERIE  PLANTES  MOBILIER  DÉCORATION  ÉPICERIE FINE  ANIMALERIE
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